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LA VIE POLITIQUE

L a s i t u a t i o n  p o l i t i q u e .

Les deux Cham bres polonaises ont term iné leurs travaux : le 
budget, la loi sur les pleins pouvoirs en m atière financière, la loi 
sur les langues des m inorités nationales et le m onopole de l ’alcool 
ont été définitivem ent adoptés. Un travail utile a donc été réalisé au 
cours de la session, que vient de term iner la période des vacances.

Nous avons précédem m ent signalé que M. T hugutt avait donné sa 
démission de président du grand parti paysan « W ysw olenie » à la 
suite du grave désaccord, qui avait surgi entre scs collègues et lui- 
même au m om ent de la démission du com te M aurice Zam oyski, m i­
nistre des Affaires étrangères.

M. Thugutt, empêché par son parti d ’accepter ce portefeuille, 
eu a abandonné la présidence; en outre, il a écrit à ses am is poli­
tiques, une lettre ouverte, dans laquelle il s ’élève contre l ’opposi­
tion systématique et stérile à son avis, dans laquelle persiste le 
groupe « W ysw olenie ».

M. Thugutt y constate que l ’œ uvre de reconstruction nationale, 
n ’étant pas encore achevée, exige une bonne politique et l ’esprit 
de sacrifice de la part de tous les citoyens. L ’idée môme que l ’on 
se fait com m uném ent du rôle d ’une opposition parlem entaire doit 
être soumise à un exam en critique. Il est vrai que dans ,un Etat 
com plètem ent organisé, l ’opposition constitue un facteur d ’action 
positive et un élém ent indispensable du progrès rationnel. Cepen­
dant, cette idée, exacte en elle-même, cesse de porter dès q u ’on veut 
l ’appliquer aux conditions actuelles de la Pologne. On ne s.aurait, 
en effet, la défendre obstiném ent, d ’abord parce que l ’Etat polonais 
doit résoudre une série de problèm es d ’intérêt national; ensuite, 
parce que le groupem ent des partis à la Diète no perm et pas de 
constituer une m ajorité durable.

« Est-il vraim ent raisonnable, écrit M. Thugutt, d ’être toujours 
dans l ’opposition contre ces partis de droite qui n ’ont pas eux- 
mêmes assez de force pour form er un gouvernem ent et qui ne sau­
raient guère se passer du concours de la gauche.^ » Il conclut, en 
conséquence, q u ’il vaut m ieux renoncer à certaines attitudes hos­
tiles vis-à-vis des partis adverses et q u ’il est du devoir de tout 
homme politique conscient de sa tâche d ’offrir sa collaboration au 
gouvernem ent, mêm e si celle-ci allait à l ’encontre des petites com ­
binaisons de parti et des jeu x  de couloirs.

Com m e il fallait s’y attendre, les idées de M. T hugutt ont eu une 
grande répercussion dans tout le pays; elles sont, en tout cas, l ’in ­
dice d ’une évolution caractéristique de l ’esprit politique polonais.

Cette évolution s’était déjà m anifestée au cours de la discussion
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et du vote de la loi relative à l ’em ploi des langues des m inorités n a­
tionales, dont nous avons précédem m ent indiqué les • dispositions 
essentielles.

Dans le discours q u ’il a prononcé à ce sujet devant la Diète polo­
naise, M. Stanislas Grabski, député national démocrate, a dégagé 
avec exactitude et précision l ’opinion de son pays sur cet im por­
tant problèm e.

Pour M. Grabski, le vote de cette loi constitue une nouvelle étape 
pour la P ologne dans la voie de la consolidation nationale. Si le 
problèm e des m inorités nationales n ’a pas été abordé plus tôt avec 
tout le sérieux q u ’il m érite, c ’est que d ’autres problèm es plus 
urgents, com m e celui de la fixation des frontières ou de la réform e 
financière, se trouvaient à l ’ordre du jo u r et réclam aient une solu­
tion définitive.

Il importe de souligner, a dit M. Grabski, que les projets de lois réglant 
l ’emploi des langues dans l ’enseignement et dans l ’administration vien­
nent de notre propre initiative et ne sont nullement l ’effet d’une pression 
étrangère... Nous nous sommes décidés à donner une solution appropriée 
à ce problème des langues, des minorités nationales, en nous plaçant au 
point de vue des deux faits essentiels que voici ; le premier c ’est que notre 
république est un Etat polonais ; le second c ’est que dans les frontières de 
cet Etat il ne se trouve aucune parcelle de terre qui ait été conquise par 
la force, mais qu’il y a des territoires dans lesquels depuis plus de cinq 
siècles les populations polonaises et non polonaises de race ont vécu côte 
à côte en vertu de leur libre consentement. Ces faits impliquent pour nous 
deux postulats essentiels. Il nous faut admettre tout d ’abord ce principe 
que la langue de notre administration publique doit être la langue polo­
naise. C ’est une nécessité que comprendra quiconque tient à l ’intégrité 
de nos frontières. Cependant, étant donné que nos wojewodies (préfec­
tures) orientales sont habitées par des populations qui, sans avoir été con­
quises pas nous, ont vécu pendant des siècles en une sorte de symbiose 
avec nous, nous sommes fermement décidés de ne faire aucune politique 
suisceptible de « dénationaliser » les habitants de ces confins de l ’est ou 
de leur imposer des limitations quelconques dans l ’usage de leur langue 
et dans la conservation de leur culture propre.

L a  s i t u a t i o n  é c o n o m i q u e .

M. Grabski, président du Conseil, m inistre du Trésor, a donné 
récem m ent à la presse polonaise une déclaration sur la situation 
économ ique de la P ologne.

Après avoir brièvem ent rappelé les résultats obtenus, M. Grabski 
ajoute :

«  La Pologne traverse actuellement une crise économique qui n ’a pas un 
caractère aigu, et c ’est là le mauvais côté de la situation. Si la crise était 
plus profonde, elle pourrait amener une baisse rapide des prix, une ré­
duction des prix de revient et une baisse sensible du coût de la vie. Notre 
appareil économique se serait trouvé assaini et la vie économique du pays 
serait rapidement devenue normale.



a Néanmoins le gouvernement a pris une série de mesures pour mettre 
fin à la crise. Il s ’efforce avant tout de faciliter le crédit et de mettre ainsi 
à la disposition des industriels des moyens d’action efficaces pour con­
tinuer la production et pour produire à bon marché. Le gouvernement 
combat avec énergie les institutions qui prélèvent un taux d’escompte 
trop élevé et encourage celles qtii traitent les affaires en grand, mais qui 
se contentent d ’un revenu minime.

<( Eu ce qui concerne les capitaux étrangers le gouvernement n ’en a 
pas besoin et ne fait pas des démarches pour obtenir un emprunt. Les 
particuliers, cependant, peuvent emprunter, à condition de ne payer qu’un 
intérêt raisonnable. C’est le cas de l ’industrie sucrière qui a obtenu d ’im­
portants crédits en Angleterre à un taux d ’escompte modéré. Le gouver­
nement est prêt à aocorder des garanties à celles des entreprises privées 
qui tout en empruntant au dehors, n ’accepteraient que des conditions hono­
rables. »

F * f 
* ♦

La vie économ ique polonaise a été assez durem ent secouée, au 
com m encem ent du mois d ’août, par la  grève de Haute-Silésie : en 
voici l ’origine.

L ’Allem agne, que ses zélateurs représentent com m m e un pays 
modèle en m atière de législation sociale, n ’a pas craint d ’introduire 
en Silésic allemande, com m e dans le reste du Reich d ’ailleurs, la 
journée de dix heures.

La Silésic polonaise, qui se trouve sous tous les rapports dans les 
mêmes conditions économ iques que la Silésie allem ande, a été auto­
m atiquem ent am enée, pour soutÊïiir la concurrence, à prolon ger 
égalem ent la durée de la journée de travail.

Le parti com m uniste, qui appliq ue en Russie la journ ée de 
douze heures, n ’a esquissé en Allem agne que des protestations pla­
toniques, non suivies d ’effet; mais il a déclenché dans le bassin 
silésien polonais une grève, q u ’il a essayé d ’étendre à l ’ensem ble 
des industries de la région  et aussi au bassin de D om brow a.

Les ouvriers et les m ineurs de Dombrow^a ont continué le travail; 
ceux de Silésie polonaise, plus directem ent exposés à certaine pro­
pagande, se sont m is en grève; cette grève a englobé plus de 
cent m ille personnes, a duré plus de trois semaines, et a causé des 
pertes considérables.

Après divers essais, une sentence d ’arbitrage a réussi à m ettre 
d ’accord les patrons et les ouvriers sur les bases suivantes : « Dans 
la m étallurgie, la journée de dix heures est établie avec une réduc­
tion de salaire de 20 % , ce qui équivaut ainsi au p rix  antérieur de 
la journée de huit heures. Dans les autres branches, on continuera 
le travail de huit heures avec les salaires antérieurs.

La quantité de charbon pour l ’usage dom estique des ouvriers est 
réduite de 10 % . La durée de travail dans les charbonnages sous 
terre est sans changem ent; à la surface, elle de 9 h. 3o avec une 
heure ot demie de repos. Les salaires sont réduits de 10 % , compa:, 
rativem cnt à ceux du m ois de ju in .



Les conditions ci-dessus lient les parties ju sq u ’au 3o septem bre. 
Elles seront ensuite révocables à la fin de chaque m ois. »

P o l o g n e  e t  F r a n c e .

A l ’occ-asion de son entrée en fonctions, le nouveau m inistre des 
Affaires étrangères de P ologn e, comte Skrzyński, a envoyé le télé­
gram m e suivant à M. Edouard Herriot, président du Conseil, m i­
nistre des Affaires étrangères de France :

Ayant assumé les fonctions de ministre des Affaires étrangères, je tiens à 
vous en faire part. Monsieur le Président, et vous assurer du prix que 
j ’attache aux relations d ’étroite amitié et d ’alliance qui unissent la Pologne 
et la France. Je ne doute pas qu’avec le concours de Votre Excellence elles 
ne deviennent de plus en plus proches et intimes, propres à garantir la 
sécurité des deux pays dans laquelle je vois une condition essentielle du 
maintien des bienfaits de la paix universelle.

M. Edouard Herriot a répondu :

Je remercie Votre Excellence de son télégramme, et je l ’assure qu’elle 
peut compter sur mon entier concours pour maintenir et développer les 
étroites relations d’amitié qui unissent nos deux pays. La France et la 
Pologne ont le même intérêt à la consolidation de la paix et leur alliance 
constitue, à cet égard, une précieuse garantie de sécurité. La part émi­
nente que Votre Excellence a déjà prise personnellement à cette œuvre est 
le meilleur gage du succès de notre collaboration.

r• «
La Pologne ne participait pas directem ent à la Conférence de 

Londres, relative à l ’application du a plan  Dawes » : elle était toute­
fois représentée par un « observateur », M. Jean M rozowski, délégué 
à la Com m ission des réparations.

Au cours de la Conférence, M. Skirm unt, m inistre de Pologne à 
Londres, qui avait reçu à cet effet des instructions de son Gouver­
nem ent, est venu entretenir M. Edouard Herriot, président du 
Conseil, m inistre des Affaires étrangères de France, des questions 
concernant la sécurité de la Pologne. M. Edouard Herriot a assuré 
à M. Skirm unt q u ’aucun changem ent ne saurait être apporté à la 
politique de collaboration de la France et de la Pologne, consacrée 
d ’ailleurs par un traité d ’alliance.

P o l o g n e  e t  R u s s i e .

Le comte Skrzyński, m inistre des Affaires étrangères de P ologne, 
a adressé, le 8 août 1924, la notç suivante à M. Obolenski, m inistre 
de rU n io n  des Républiques soviétiques à Varsovie :

Pendant la nuit du 3 au 4 août, trois bandes composées d ’environ d’une 
centaine d’hommes armés de huit mitrailleuses et d ’un certain nojnbre 
de fusils, revolvers, grenades à main, ont traversé la frontière et attaqué



la ville de Stelpoe, où ils ont pillé la caisse du bureau de l ’administration 
et les postes et tué un eertain nombre de personnes, dont sept agents de 
police et agents de l ’administration.

Quinze bandits environ ont pris la fuite en franchissant de nouveau la 
frontière soviétique et en abandonnant trois mitrailleuses et beaucoup 
d ’autres armes. Les autres bandits ont été cernés dans la forêt par une 
force militaire lancée à leur poursuite. La plupart sont déjà arrêtés. Ils 
ont avoué que l ’attaque avait été préparée depuis six mois à Minsk par 
une organisation créée dans ce but.

Quelques jours avant, dans la même région, un agent de police de la 
frontière, nommé Joseph Gorai, avait été enlevé par six cavaliers et trois 
fantassins de l ’armée soviétique.

En communiquant ces faits au gouvernement de l ’Union des Répu­
bliques soviétiques, le gouvernement polonais constate que l ’attaque de 
la ville de Stelpce préparée sur le territoire soviétique, ne peut rester ignorée 
du gouvernement soviétique et attend de celui-ci qu ’il prenne des mesures 
pour empêcher l ’organisation sur son territoire de bandes dirigées contre 
la frontière polonaise.

Le gouvernement polonais attire l ’attention du gouvernement soviétique 
sur la situation anormale qui trouble l ’ordré à la frontière polonosoviétique. 
Il espère que le gouvernement soviétique comprendra la nécessité de mettre 
fin aux attaques préparées sur son territoire et qui pourraient créer un état 
de choses contraire aux tendances pacifiques et au bon voisinage.

Le 12 août 192/i, le com m issaire aux Affaires étrangères de l ’Union 
des Républiques soviétiques a rem is au ch argé d ’affaires de P ologn e 
à Moscou, une note dans laquelle il déclare que l ’Union des Répu­
bliques soviétiques entreprendra une enquête sur les indications con­
tenues dans la note polonaise et que le résultat en sera com m uniqué 
au gouvernem ent polonais.

E p i l o g u e  d e s  t r o u b l e s  d e  C r a c o v i e .

Le procès contre les personnes accusées d ’avoir participé aux 
troubles de Cracovie, en novem bre 1928, s’est term iné hier par un 
verdict du ju ry  qui a rejeté les chefs d ’accusation de révolte, 
troubles et autres délits politiques pour tous les accusés. Le délit de 
vol et de p illage a été retenu contre six personnes. La Cour a appliqué 
aux six coupables des peines varian t de i4  jou rs à 18 m ois de prison.

L a  P o l o g i Ne  a  l a  S o c i é t é  d e s  N a t i o n s .

La Pologne sera représentée par les personnalités suivantes à l ’as­
semblée de la Société des Nations qui s ’ouvre à Genève le i®*" sep­
tem bre 1924 :

MM. le com te Alexandre Skrzyński, m inistre des Affaires étran­
gères; Auguste Zaleski, m inistre de P ologn e à Rome; Fr. Sokal, dé­
légué de la P ologn e au Bureau International du Travail; Fr. Luka- 
siewicz, conseiller de Légation.

A. F.



. . . LA VIE ÉCONOMIQUE

' ' COMMERCE EXTÉRIEUR

Le c o m m e r c e  e x t é r i e u r  d e  l a  P o l o g n e ,
I

L ’Office Central de Statistique de la Républi(jue Polonaise vient 
de publier des renseignem ents afférents au com m erce extérieur de 
la Pologne d ’une part pendant les m ois de jan vier et de février, 
d ’autre part pendant le m ois d ’avril de l ’année 1924 : les données re­
latives au m ois de m ars n ’ont pas encore été réunies.

C ’est la prem ière statistique com m erciale qui ait été établie depuis 
la réform e financière de l ’Etat polonais ; elle em prunte de ce fait 
une im portance particulière. (Voir la statistique com plète du com ­
m erce extérieur polonais en 1928 dans la Pologne  du i 5 avril 1924, 
pages i 83 et suivantes.)

En avril 1924, la P ologn e a im porté 2X2.384 tonnes de m archan­
dises, valan t i 4o .45o.ooo zloty ; au cours des deux prem iers m ois, les 
entrées ne s'étaient élevées q u ’à 36o .5 i 5 tonnes, d ’une valeur de
188.032.000 zloty.

Parm i les principaux articles im portés en avril 1924, nous signa­
lerons les suivants, avec l ’indication de leur poids et de leur valeur; 
entre parenthèses, nous m entionnons le poids et la valeu r des mêmes 
produits pour les m ois de jan vie r  et de février réunis. Dans cette énu­
m ération, nous suivons l ’ordre de la nom enclature douanière polo­
naise.

Riz : 3.382 tonnes; 1.359.000 zloty (4.976 tonnes; 2.535.000 zloty). 
Farine de from ent : 7.092 tonnes;- 2.582.000 zloty (2.878 tonnes;

990.000 zloty). . '
C itrons et oranges ; 5 .g53 tonnes; 2.6o5.ooo zloty (3.454 tonnes;

1.596.000 zloty). . -
Prunes : 8.098 tonnes; 1 . 102.000 zloty (2.241 tonnes; 1.853.000 

zloty). ..•..•i-.-;: ' - T
Figues, dattes, etc. : 483 tonnes ; 55 i.poo zloty (1.218  tonnes;

1.080.000 zloty). ‘ , . *
■ . Noix : go5 tonnes; 801.000 zloty (533 tonnes; 498.000 zloty). 

Epices : 171 tonnes; 647-ooo zloty (257 tonnes; 566.000 zloty). ^ 
Thé : 129 tonnes; 575.000 zlotx (897 tonnes; 1.699.000 zloty). 
Cacao ; 601 tonnes; g42.ooo zloty (48o tonnes; 609.000 zloty). 
Café : 5x8 tonnes; 1.288.000 zloty (x.021 tonnes; 1.788.000 zloty). 
Harengs : x.567 tonnes; 788.000 zloty (g .25o tonnes; 8.705.000 

zloty).
Graisses alim entaires anim ales : 1.587 tonnes; 2.801.000 zloty 

(4.424 tonnes; 6.959.000 zloty).



Graisses alim entaires végétales : 5 i 4 tonnes; 890.000 zloty (261 
tonnes; 488.000 zloty.)

Vins ; ko tonnes; 86.000 zloty (iSg tonnes; 797.000 zloty).
Tabac : 706 tonnes; 1.926.000 zloty (2.472 tonnes; 5.409.000 zloty).
Peaux brutes : 1.190 tonnes; 1.946.000 zloty (2.066 tonnes; 3 m il­

lions oSi.ooo zloty).
Pelleteries brutes : i 4 i  tonnes; 473.000 zloty (169 tonnes; 467.000 

zloty).
Peaux préparées : 620 tonnes; 5.879.000 zloty (74 tonnes; 53o.ooo 

z loty).
Pelleteries préparées ; 28 tonnes; 1.455.000 zloty (47 tonnes; i  m il­

lion 007.000 zloty).
Chaussures en cuir : 107 tonnes; 2.784.000 zloty (64 tonnes; i m il­

lion 334.000 zloty).
Jute ; 1.692 tonnes; 1.066.000 zloty (2.896 tonnes; 1.509.000 zloty).
Colon ; 0.989 tonnes; 21.798.000 zloty (7.678 tonnes; 29 m il­

lions 755.000 zloty).
Filés de coton ; i 38 tonnes; i . 071.000 zloty (198 tonnes; i  m il­

lion 826.000 zloty).
Tissus de coton : 658 tonnes; 7.996.000 zloty (482 tonnes; 5 m il­

lions 253.000 zloty).
Laine : 2.778 tonnes; 16.272.000 zloty (8.198 tonnes; 20.677.000 

zloty).
Filés de laine : 53 tonnes; 885.000 zloty (75 tonnes; i . 071.000 

zloty).
Tissus de laine : 77 tonnes; i . 818.000 zloty (109 tonnes; i  m il­

lion 962.000 zloty).
Tissus de soie ; 22 tonnes; 8.088.000 zloty (i8 tonnes; 2.080.000 

zloty).
Bonneterie : 55 tonnes; 1.566.000 zloty (58 tonnes; i , 548.000 zloty).
Vêtements ; 53 tonnes; 1.987.000 zloty (3 i tonnes; 1.206.000 zloty).
« Galanterie » : 89 tonnes; 1 . 197.000 zloty (48 tonnes; 921.000 

zloty).
Chiffons : i . g 43 tonnes; 396.000 zloty ( i .684 tonnes; 317.000 

zloty).
Papier et articles en papier : i.2 o 5  tonnes; i . 44o.ooo zloty (2.206 

tonnes; 2.257.000 zloty).
Pneus d ’ autom obiles : 5 i  tonnes; 265.000 zloty (86 tonnes; 474 000 

zloty).

Salpêtre du C hili : i 4 .o44 tonnes; 3 .168.000 zloty (17.060 tonnes;
5.027.000 zloty).

Huiles végétales techniques : 978 tonnes; i . 081.000 zloty (1.877 
tonnes; 1.849.000 zloty).

Graisses anim ales techniques : 778 tonnes; 672.000 zloty (849 
tonnes; 887.000 zloty).

Produits pharm aceutiques : 33 tonnes; 326.000 zloty (102 tonnes;
385.000 zloty).



Cosm étiques et parfum s : 23 tonnes; 283.000 zloty (17 tonnes;
283.000 zloty).

Minerai de fer : 37.780 tonnes; 619.000 zloty (02.976 tonnes;
818.000 zloty).

Tuyaux : 1.889 tonnes; 9^6.000 zloty ( i .454 tonnes; 669.000 zloty). 
Tùachines textiles : 458 tonnes; i . 8 i 5 .ooo zloty (272 tonnes;

908.000 zloty).
Machines agricoles : 681 tonnes; 1.218.000 zloty (84o tonnes;

538.000 zloty).
Machines diverses : 1.934 tonnes; 3 .126.000 zloty (8.087 tonnes;

5.906.000 zloty).
Matériel électrique : 807 tonnes; 1.892.000 zloty ( i .44a tonnes;

3.879.000 zloty).
Autom obiles : 289 tonnes; i . 3 i 4-ooo zloty (3 i 5 tonnes; 1.727.000 

zloty).
Machines à écrire et à com pter : 17 tonnes; 442.000 zloty

(24 tonnes; i . 018.000 zloty).
Instrum ents et appareils de précision et de m esurage ; 63 tonnes;

807.000 zloty ( io 3 tonnes; 2.828.000 zloty).

Les exportations polonaises ont augm enté en avril par rapport aux 
deux prem iers mois de l ’année : alors q u ’en jan vier et en février 
1924, elles n ’avaient atteint au total que 2.o88.o5o tonnes, valant
209.880.000 zloty, en avril, elles s’élevaient à i.466.84o tonnes d ’une 
valeur de 1 21.881.000 zloty. Le progrès est nettem ent m arqué.

Nous citons ci-dessous les principales m archandises exportées, en
suivant les mêmes règles que dans l ’énum ération des articles im ­
portés.

Seigle ; 9 .112 tonnes; 1 .358.000 zloty (aucune exportation en 
jan vier et février 1924).

O rge : 10 .568 tonnes; 1.622.000 zloty (7.261 tonnes; i .o 4 i.oo o  
zloty).

Malt : 1.787 tonnes; 629.000 zloty (2.886 tonnes; i . i 24.ooo zloty). 
Pom m es de terre : 46.220 tonnes; 2.209.000 zloty .(6.446 tonnes;

280.000 zloty).
Flocons de pom m es de terre : 2.406 tonnes; 44o.ooo zloty (6.262 

tonnes; 910.000 zloty).
Farine et fécule de pom ines de terre : 1.284 tonnes; 4 i 4 .ooo zloty 

(1.701 tonnes; 662.000 zloty).
Sucre brut : 7.068 tonnes; 8.892.000 zloty (21.698 tonnes; 12 m il­

lions 182.000 zloty).
Sucre cristallisé : 7.646 tonnes; 4.260.000 zloty (12.028 tonnes;

9.720.000 zloty).
Sucre raffiné : 9.818 tonnes; 8.624.000 zloty (7.827 tonnes; 9 m il­

lions 492.000 zloty).
Houblon : 27 tonnes; 444.000 zloty (83 tonnes; 1.008.000 zloty). 
Poils et soie de porc ; 76 tonnes; 254.000 zloty (221 tonnes;

665.000 zloty).



Plum es et duvet ; 191 tonnes; 792.000 zloty (268 tonnes; i m il­
lion 102.000 zloty).

Bois de m ine : 6.438 tonnes; 129.000 zloty (9.355 tonnes; 246.000 
zloty).

Madriers, billots, etc. : 19.789 tonnes; 878.000 zloty (16.995 tonnes;
911.000 zloty).

Poutres, planches, lattes : 109 .643 tonnes; 6.872.000 zloty (110.477 
tonnes; 6.611.000 zloty).

Traverses de chem in de fer : 10.862 tonnes; 443.000 zloty (9.095 
tonnes; 489.000 zloty).

Articles de vannerie : 8.890 tonnes; 63i.oo o  zloty (4-3 i 4 tonnes;
908.000 zloty).

Meubles : 879 tonnes; 488.000 zloty (667 tonnes; 819.000 zloty). 
Graines de semence : 7.998 tonnes; 2.112.000 zloty (5.485 tonnes; 

r. 159.000 zloty).
. Graines de betteraves sucrières : 57 tonnes; 74.000 zloty (844 
tonnes; 964.000 zloty).

Graines de plantes oléagineuses : 3o4 tonnes; 100.000 zloty (2.274 
tonnes; 887.000 zloty).

C im ent ; 4-858 tonnes; 878.000 zloty (2.804 tonnes; 195.000 zloty). 
L in  : 1.216 tonnes; 676.000 zloty (i.5 o9  tonnes; 1.149.000 zloty). 
Filés de coton : 118 tonnes; 802.000 zloty ( i 35 tonnes; 911.000 

zloty).
Tissus de coton : 417 tonnes; 4.826.000 zloty ( i . 6o4 tonnes; 17 m il­

lions 282.000 zloty).
Laine : 218 tonnes; i .o 55.ooo zloty (3o3 tonnes; i . 58o.ooo zloty). 
Filés de laine ; 488 tonnes; 8 .o65.ooo zloty (5oo tonnes; 9 m il­

lions o4o.ooo zloty).
Tissus de laine : 5o tonnes; 1.874.000 zloty (209 tonnes; 5 m il­

lions o56.ooo zloty).
Serviettes, couvertures, rideaux, etc. : 78 tonnes; 1.225.000 zloty 

(17 tonnes; 361.000 zloty).
Cellulose : 2.542 tonnes; 764.000 zloty (849 tonnes; 229.000 zloty). 
Engrais artificiels : 5.904 tonnes; 984.000 zloty (4.65i tonnes;

5 5 5 .0 0 0  zloty).
Couleurs non organiques synthétiques : 65g tonnes; 658.000 zloty 

(433 tonnes; 455.000 zloty).
Matières colorantes synthétiques : 89 tonnes; 4o3 .ooo zloty 

(9 tonnes; 57.000 zloty).
Naphte : 7.478 tonnes; 946.000 zloty (14.999 tonnes; 2.126.000 

zloty).
Huiles légères : 4.488 tonnes; 476.000 zloty (10.978 tonnes; i  m il­

lion 292.000 zloty).
Huiles de graissage : i i . 45i  tonnes; 1.740.000 zloty (18.174 tonnes;

1.918.000 zloty).
Benzine : 6.847 tonnes; 2.198.000 zloty (10.867 tonnes; 8.082.000 

zloty).
Paraffine : 8.222 tonnes; i . 8o5 .ooo zloty (8.761 tonnes; 1.860.000 

zloty).



■ Charbon : i . o 22.o58 tonn*s; 28.307.000 zloty (1.592.113  tonnes;
56.170.000 zloty).

Fer : 9.342 tonnes; 2.911.000 zloty ( i 4- i32 tonnes; 4 -3 i 6 .ooo 
zloty).

Tôle de fer et d ’acier ; 2.877 tonnes; 1.295.000 zloty (2.690 tonnes;
1 . 183.000 zloty).

T uyaux : 3.187 tonnes; 2.356.000 zloty (1.907 tonnes; i . 368.000 
zloty).

P lom b : 1.325 tonnes; 951.000 zloty ( i .447 tonnes; i .o o 5 .ooo zloty).
Zinc : 5.941 tonnes; 4.336.000 zloty (8.076 tonnes; 6 .424-ogo zloty).
Tôle de zinc : 2.087 tonnes; r .847.000 zloty (2.290 tonnes; 2 m il­

lions 284.000 zloty).
Nous rappelons que le zloty est théoriquem ent et pratiquem ent 

équivalent au franc-or.

Trois conclusions générales peuvent être dégagées des renseigne­
ments précédents : tout d ’abord le com m erce extérieur polonais, 
après avoir subi une certaine gêne dans les deux prem iers m ois de 
l ’année 1924, a pris de l ’essor en avril, c ’est-à-dire lorsque le succès 
de la réform e financière s’est indéniablem ent m anifesté.

Ensuite, pour les trois m ois envisagés dans la présente note, la 
balance com m erciale est active, bien q u ’elle se traduise en avril par 
un léger passif : il est m anifeste que, dès le rafferm issem ent de la 
situation financière de l ’Etat polonais, le com m erce a profité de 
cette am élioration et de la stabilisation de la devise polonaise pour 
procéder à des achats, ju sq u ’alors différés. Au surplus, il est pro­
bable que la cherté des p rix  de revient, non encore ajustés au nouvel 
état de choses, n ’est pas étrangère aux achats, relativem ent consi­
dérables, effectués par la Polog-ne à l ’étranger.

Enfin, la valeur des im portations et des exportations pendant les 
mois de jan vier, de février et d ’avril 1924 a été supérieure à celle 
de la m oyenne trim estrielle des entrées et des sorties, en 1923 et en 
1922.

Le c o m m e r c e  f r a n c o - p o l o n a i s .

D ’après les statistiques douanières polonaises, l ’année 1928 a 
m arqué un sensible accroissem ent des exportations de la Pologne à 
destination de la France, par rapport aux années antérieures; quant 
aux im portations, si elles sont en 1923 en notable régression sur 
l ’année précédente, elles tém oignent du progrès en com paraison 
avec- 1920. - '

La France a vendu à la Pologne, au total, 145.180 quintaux d&
m archandises en 1920; 2 i8 :5 io  quintaux en 1921; 453. i 65 quintaux 
en 1922; 227.417 quintaux en 1928; dans ce dernier nombre,’ les 
produits fabriqués figurent pour 98.254 quin taux (71.136 quintaux 
en 1922; 129.370 quintaux en 1921; io 4 .63o quintaux en 1920); les
matières prem ières, pour 96,125 q u in tau x (356.192 quintaux en
1922; 43.110 quintaux en 1921; 21.490 quintaux en 1920); les pro-'



duits alim entaires, pour 24.97/i quintaux (iZi.468 quintaux en 1922; 
a5 .56o quintaux en 1921; 12.690 quintaux en 1920); les produits 
sem i-ouvrés pour 8.o64 quintaux (11.369 quintaux en 1922; 20.^70 
quintaux en 1921; 6.870 quintaux en 1920).

Si l ’on ram ène à 100 les quantités de 1920, on constate q n ’en 
1923 la France a im porté en Pologne : au total, i 56; en produits 
fabriqués, 84; en m atières prem ières, 447; en produits alim entaires, 
192; en produits sem i-ouvrés, 126.

Dans le groupe des produits fabriqués, les produits chim iques 
•détiennent la prem ière place avec 52 .84 i quintaux, d on t' 47-666 
quintaux pour le goudron, la térébenthine et articles dérivés; 1.082 
quintaux pour le savon; 1.009 quintaux pour les produits ph arm a­
ceutiques; 667 quintaux j>our la parfum erie et les cosméticfues; 4 i6  
quin taux pour les matières colorantes, autres que d 'an ilin e; 4o2 
quintaux pour les sels organiques; i 38 q u in tau x pour les acides 
organiques.

'Les produits chim iques représentent 54 %  de l ’ensem ble des im ­
portations françaises d ’articles 'fabriqués; puis viennent les articles 
m étalliques avec 34,7 %  34.182 quintaux (rails ; i 4.564 quintaux;
chaudronnerie de fer  ; 6.021 quintaux; autom obiles : 3 .4g5 q u in ­
taux; m achines diverses ; 8.262 quintaux; m achines électriques : 
2 .3 i 4 quintaux; m achines à tisser : 766 quintaux; clous : 611 q u in ­
taux; chaudières et m achines à vapeur ; 699 quintaux, etc.).

Enfin on peut relever les articles suivants ; articles en caoutchouc ; 
2.480 quintaux; papier et articles en papier : 689 quin taux; tissus 
do coton : 2.228 quin taux; tissus de soie : 883 quin taux; peaux p ré­
parées ; 2 .58o quintaux; chaussures : 786 q uin taux, etc.

La catégorie des m atières prem ières com porte 5 groupes prin ­
cipaux : m atières d ’orig in e anim ale ; 3 i . i 64 q u in taux (82,8 %  de 
l ’ensemble des im portations françaises de m atières prem ières); m a­
tières d ’orig in e végétale : 8 i . i o 5 quintaux (82 % ); m atières pre­
mières chim iques et m inérales pour l ’ industrie ; 19.178 quintaux 
(20 % ); m inerais : 18.157 q uin taux ( i 3,5 % ); m atériaux de cons­
truction : 1.021 quintaux ( i % ).

Dans chacun  de ces sous-groupes, nous m entionnons les matières 
premières les plus intéressantes : laine et déchets : 21.587 quintaux; 
peaux brutes ; 7.719  quintaux; graisses industrielles ; 1.828 q u in ­
taux; chiffons ; 19.885 quintaux; coton et déchets : 8.421 quintaux; 
matières tannantes ; 976 quintaux; graines de sem ence fourragères : 
787 quintaux; en grais m inéraux phosphatés : 18.198 quintaux; 
soufre : 554 quintaux; fer brut : 10.100 quintaux; vieilles ferrailles ; 
2.867 quintaux; ch au x calcinée ; 818 quintaux.

Voici enfin les principaux articles d ’im portation française en ce 
qui concerne les produits sem i-ouvrés et les produits alim entaires : 
filés : 5.2o5 quintaux (filés de laine ; 3.442 quintaux; filés de 
coton : 1.498 quintaux); matières colorantes : 886 quintaux; ar­
ticles en caoutchouc : 622 quintaux; vin s, liqueurs : 8.994 q u in ­
taux; poissons ; 8.298 quintaux; huiles végétales : 2.079 quintaux;



cacao : 1.646 quintaux; farin e de from ent : i . 3g8 quintaux; eaux 
m inérales : 46o quintaux.

Les exportations polonaises en France sont beaucoup plus im ­
portantes que les im portations, tout au moins en ce qui concerne 
les poids ; 1.365,735 quintaux en 1923, au lieu de 954.283 quintaux 
en 1922; 363,290 quintaux en 1921; 22.520 quintaux en 1920.

Pour chacune des grandes catégories de produits im portés, on 
obtient les résultats suivants :

Matières prem ières : 1920 : i5 .73 o  quintaux; 1921 : 180.100 q uin ­
taux; 1922 : 279,901 quintaux; 1928 : 128,65o quintaux.

Produits fabriqués : 1920 : 6 ,35o quintaux; 1921 ; 69,940 q uin ­
taux; 1922 : 108,522 quintaux; 1923 : 85.173 quintaux.

Produits sem i-ouvrés : 1920 : 4 io  quintaux; 1921 : 1.060 q uin ­
taux; 1922 : 38 i , 85o quintaux; 1923 : 663, i 53 quintaux.

Produits alim entaires : 1920 : 3o quintaux; 1921 : 122,190 quin ­
taux; 1922 : 184.010 quintaux; 1923 ; 488.759 quintaux.

Si l ’on ramène à 100 les quantités de 1920, la Pologne a im porté 
en France, au cours de l ’année 1923 : au total : 376; en produits 
alim entaires ; 4oo; en produits sem i-ouvrés : 62.561; en produits 
fabriqués : 142; en m atières prem ières : 71.

C ’est la catégorie des produits semi-ouvrés qui constitue le p rin ­
cipal élém ent du com m erce d ’exportation polonais en France : et 
dans cette catégorie la prem ière place l’evient au bois sem i-ouvré 
(575.103 quintaux, dont 670.i 53 quintaux pour les planches et les 
lattes, et 4-95o quintaux pour les traverses de chem ins de fer); 
puis, on relève la vaseline et la paraffine (49-167 quintaux) et la 
cellulose (37.420 quintaux).

Parm i les produits alim entaires, nous citerons les articles sui­
vants : pommes de terre : 234.961 quintaux; sucre ; 176.109 q uin ­
taux; am idon : 41.170 quintaux; céréales : 2i.5o3 quintaux; orge : 
6.572 quintaux; œ ufs : 4.634 quintaux; fourrages pour bestiaux ; 
1.737 quintaux; légum es : 667 quintaux.

Les matières prem ières im portées de Pologne en France sont sur­
tout des bois (111.4 77 quintaux, dont 60.863 quintaux de bois de 
construction, 43.399 quintaux de bois de m ines, 4 .o36 quintaux 
de bois de chauffage, 2.279 quintaux de bois pour cellulose); puis 
on note le charbon de terre et le coke (7.366 quintaux), les graines 
fourragères, oléagineuses et autres (2.833 quintaux), le houblon 
(2.733* quintaux), le lin ( i .6g5 quintaux), tourbe (624 quintaux).

Plus de la m oitié (54 % ) des produits fabriqués, importés de 
P ologne en France, est constituée par les articles de vannerie 
(46.089 tonnes); on peut en outre signaler les produits pétroliers 
(19.997 quintaux, dont 8.537 quintaux de gazoline, 7.317 quintaux 
de benzine, et 4 . i 43 quintaux de naphte); les graisses et les huiles 
(8.128 quintaux); la térébenthine et le goudron (3 .54g quintaux); 
les allum ettes (2.519 quintaux); les m eubles (1.422 quintaux); le 
papier (1.214 quintaux); les bougies (638 quintaux).

Telles sont les indications fournies sur le com m erce extérieur



franco-polonais en 1923 par les statistiques polonaises; il est cer­
tain, d ’après les prem ières indications déjà recueillies, que ces ré­
sultats ne correspondent pas à ceux provenant des statistiques fran­
çaises.

L ’adm inistration générale française des douanes n ’est pas encore 
en mesure de fournir le tableau des échanges com m erciaux entre la 
France et la Pologne au cours de l ’année 1923; mais elle nous a 
transm is récem m ent le  mêm e travail, en ce qui concerne l ’année 
1922 (voir, d ’après la m êm e source, sur le com m erce franco-polo­
nais en 1920, la Pologne  du i 5 février 1922, pages 201 et suivantes; 
en 1921, la Pologne  du i 5 décem bre 1922, pages 63g et suivantes. 
D ’autre part, nous avons publié, dans la Pologne  du i®*" ju in  1923, 
pages 625 et suivantes, un état des m archandises polonaises im ­
portées en France, au cours de l ’année 1922, 1° sous paiem ent des 
droits inscrits au tarif m inim um ; 2° sous bénéfice d ’un pour­
centage de réduction. Enfin, d ’après des inform ations d ’origin e 
polonaise, nous avons donné diverses indications sur le com m erce 
franco-polonais en 1920, en 1921 et pendant le prem ier semestre 
de 1922, dans la Pologne  du i 5 m ars 1923, pages 291 et suivantes, 
et pendant les dix prem iers mois de l ’année 1923, dans la Pologne  
du i 5 février 1924, pages 88 et suivantes).

D ’après ce tableau, la Pologne a im porté en France, au cours de 
l ’année 1922, 4i.347.ooo francs de m archandises, dont nous énu­
m érons ci-après les principales.

D ésignation des m archandises U nités Q uan tités Valeurs
en m illiers de 

francs français.

Bois com m uns ................... .. .u . . . tonnes 49. I 00 15.599
Pommes de terre........................... quintaux 236.634 7-099
Huiles m inérales brutes, raffinées 

ou essences ...................................... _ 4 i . o i 4 2.849
Huiles lourdes et résidus 

pélrole ..........................................
de

_ 29.003 1 .983
Œ u fs de volaille et de gib ier ... — 4.280 1.84o
(Urc (le lign ite, paraffine 

vaseline ........................................
et

10.933 1.64o
Peaux et pelleteries b r u t e s ........ — 755 1 . 45o
Pâles de cellulose chim iques . . . — ' 14-648 1.17 2
Machines m otrices à vapeur 

autres .............................................
et

1.97^ I .o 55
Zinc .................................................... — 6 -3 i 5 1 .074
Poils bruts, peignés ou cardés . . . . — 5o8 783
Graines de se m e n c e ...................... — 3.743 548
Pelleteries préparées, ouvrées 

confectionnées ...........................
ou

36 355
Céréales (grains et farines) 

com[)ris le m a l t ........................
y

7 . 01S 351
Plum es à lit (duvet et autres) .. — 495 3-'i7



M e u b le s .............................................    quintaux
Chevaux ....................................................... têtes
Légum es f r a i s ........................................  quintaux
Gibier, volailles, etc...................................   —
Peaux préparées ........................................ —
Tapiocas et fécules de pom m es de

tere, m aïs et a u fr e s ............................... —
Ouvrages de sparterie, de vannerie

et c o r d e r ie ................................................ —
Houblon .......................................................  —
Sucres bruts ou r a f f in é s .........................  —
Outils et ouvrages en m é t a u x    —
Espèces m é d ic in a le s ................................. —
O uvrages en peau ou en cuir

naturel ou a r t i f ic ie l .............................  —
Chaudières ..................................................  —
Tabac en feuilles et tabac fa­

briqué .......................................................  —

396 209
116 276

3.241 209
362 210

5o 201

1.395 182

2^7 i 65
192 l a
596 69
222 137
3o5 120

18 95
339 io 5

328 io 5

Les exportations françaises en P ologn e se sont élevées à 54 m il­
lions 236.000 francs de m archandises, dont nous énum érons les plus 
im portantes :

D ésignation des m archandises U nités Q uantités Valeurs
en m illiers de

francs françaisj

Armes, poudres et m u n itio n s........... quintaux i 4-933 16.178
Coton en laine et déchets de co to n . . — 13.764 9.084
Tissus de coton ...................................... — 2.216 5.383
Cire végétale, gom m es, gem m es, ré­

sines, baumes et autres produits
r é s in e u x ............................................... — 4 9 .6o3 4.466

Ouvrages en caoutchouc et en gutta-
percha ................................................. — 973 2.690

Laines et déchets de la in e ................ — 1.548 1.338
Drilles ..................................................... — 8.534 1.441
Tissus de soie et de bourre de s o ie .. k ilog. 4-701 1 .282
Pelleteries préparées, ouvrées et

confectionnées ................................. quintaux 16 1 .280
Peaux et pelleteries b r u t e s ............... — 2.741 1 .1 1 8
Fils de coton .......................................... — 768 I . i 46
Peaux préparées..................................... — 600 633
Vins ......................................................... hectol. 2.166 619
Scories de déphosphoration................ quintaux 4 i .100 617
Poissons secs, salés ou con servés.. — 534 420
Pièces détachées et organes de

m achines ............................................. — 394 467
Huiles végétales fix e s ........................... — 562 175
Machines m otrices à vapeur et

autres ................................................... — 443 353



Outils et ouvrages en m é t a u x   quintaux
Livres, journaux, gravures, rou­

leaux pour ciném atographes, im-
prim és, etc.......................................... — 79 3 i 5

Carrosserie (autom obiles).................... — 228 298
Celluloïd ................................................. ■ — 93 256
Médicaments composés .................... — i 3o 201
Fontes ....................................................... — 4 -95 'i i 83
Tissus de la in e ........................................ — 35 181
Teintures p ré p a ré e s ............................. — 208 168
E xtrait de q u é b r a c h o ......................... — 1 .282 160
Graisses anim ales, autres que de 

poisson, m argarine et substances 
sim ilaires .......................................... 8 !io i 55

O uvrages en péau ou en cuir natu­
rel ou a r t i f ic ie l ................................. 44 142

L in gerie, vêtem ents et articles con­
fectionnés .......................................... 4 125

C hevaux ............. ................................... têtes 20 124
L iq u e u r s ................................................. h l de liq u id e 80 120
Quinine et ses s e l s ............................. quintaux 5 IIO
Huiles volatiles ou essences végéta­

les et parfum s synthétiques ou ar­
tificiels ................................................ 16 lO'J

Colis postaux contenant des tissus 
de soie ou de bourre de s o ie .. . . 28 843

Colis postaux contenant d ’autres ar­
ticles ...................... t ............................ _ 86 4 i 3

L e  c o m m e r c e  e x t é r i e u r  d e  l a  F r a n c e .

L ’adm inistration des douanes com m unique les chiffres du, com ­
m erce extérieur de la France pour les six prem iers m ois de 1924. Le 
tableau suivant donne les valeurs des m archandises im portées et ex­
portées du 1®“' jan vier au 3o ju in  dernier, ainsi que la com paraison 
avec la période correspondante de 1928 (en francs) :

Six^ p rem lers '  m ois  
1924 " 1923

Im portations.
O bjets d’alim entation...............................
Matièrfls nécessaires à l’industrie , 
O bjets fabriqu és.......................................

Totaux.............................

E xportations.
Objets d’alim entation.............................
Mati^ires nécessaires à l’industrie
Objets fabriqu és................................... ..
Colis  p o s ta u x ......................................

T o t a u x ..................................

4 143.540,000 
13 191,862.000 
2.537.254.000

3,368 953.000 
9.ÎOI.393.000 
Ż.089.078.000

Différence
pour
1924

+  774.587.000
+ 3.990.469.000 
+ 448.176.000

19.872.6Ô6.000 14.609.424.000 -ł- 5,213.23î .000

1.996 841.000 1.485.157 000 + 511.684.0005.658.338.000 4.407.586,000 + 1.250.752.00012.689.197.000 7.459.927.000 + 5.229.270.0Ô0
937.924.000 796.193.000 + 141.731.000

21,282.300.000 14.148.863.000 +  7.133.437.000



Les résultats que font ressortir ces chiffres pour le prem ier semestre 
de 1924 ne sont pas sensiblem ent différents de ceux q u ’accusaient 
les statistiques précédentes. La valeur des échanges reste, notam ­
m ent, en progression considérable par rapport à la m êm e période 
de l ’année dernièi'e, et l ’augm entation continue de porter sur toutes 
les grandes catégories de m archandises tant im portées q u ’exportées. 
Elle est de 5 .2i 3 .232.ooo francs ou de 36 %  pour les entrées et de
7.133.437.000 francs, soit d ’environ 5o %  pour les sorties. Comme 
précédem m ent, il y a lieu de signaler l ’accroissem ent rem arquable 
des exportations d ’objets fabriqués, qui se chiffre, par rapport aux 
six prem iers m ois de 1928, à 5.229 m illions de francs, soit à 70 % . 
Ces plus-values sont dues en partie —  mais non exclusivem ent —  à 
la hausse des prix , qui n ’est elle-m êm e q u ’une conséquence de la 
tension des changes étrangers.

Mais la reprise du franc a déterm iné une dim inution  sensible des 
exportations, au m ois de ju in  par rapport aux m ois précédents 
(2.922.304.000 francs, au lieu de 3 .36o . i 48.ooo francs en m ai; 4 m il­
liards 027.041.000 francs en avril; 4-354.696.000 francs en m ars;
3.918.279.000 francs en février; 2.699.833.000 francs en jan vier). 
P ar contre les im portations sont restées à peu près stationnaires; 
elles ont m êm e dépassé en ju in  1924 (3.178.867.000 francs) de i m il­
lion et dem i le chiffre de m ai (3.177.313.000 francs), sans toutefois 
atteindre les quantités des m ois antérieurs (3.292.151.000 francs en 
avril; 3.622.604.000 'francs en mars; 3.713.800.000 francs en février;
2.887.921.000 francs en jan vier).

Le tableau ci-dessous indique le poids des produits im portés et 
exportés pendant les six prem iers mois de l ’année en cours, ainsi 
que la com paraison avec la période correspondante de 1928 (en 
tonnes) ; ,

Différences 
Six prem iers m ois pour

1924 1923 192i

Im portations.
Objets d ’a lim 'in U tio n .......................... 2 .744.389 2 .663 .3Ï0  +  81.069
M atières nécessaires à l’industrie. 24.04-^.007 22.182.240 +  2.459.767
O bjets fa b r iq u é s ...................................  755.332 766 064 —  10.732

Totaux.....................................  88.141.728 25.611.624 +  2.53Ô7ÏÔ4

E xportations.
O bjets d’a lim en ta tion ........................  716.728 615.462 101.266
M atières n é ce ssa ire sà i’industrie. 11.279.763 9.417.020 +  1 862.743
O bjets fa b r iq u é s ...................................  1.703.9Ż9 1.329.701 374.228
Colis p o sta u x ........................................... 17.061 15.604 -ł- 1.557

T o ta u x .................................... 13.717.481 ‘  11.377.687 ’ +  2.339'7t94

A l ’im portation, les quantités ne se sont accrues, par rapport au 
prem ier semestre de 1923, que dans une m esure assez faible. L ’a u g ­
m entation ne reste relativem ent im portante que pour les entrées de 
matières prem ières, où elle atteint 2.469.767 tonnes, soit un peu plus 
de II  % . Elle est seulem ent de 81.069 tonnes, ou de 3 %  pour les 
im portations de denrées alim ent r^s. Quant aux entrées d ’objets 
fabriqués, elles ont dim inué, d ’une année à l autre, de 10.782 tonnes.



L ’accroissement des quantités est proportionnellem ent plus im ­
portant pour les exportations, où il intéresse, au surplus, toutes les 
•catégories de m archandises. Il atteint 101.266 tonnes, soit plus de 
16 %  pour les sorties de produits alim entaires; 1.862.743 tonnes, ou 
près de 20 % , pour les m atières prem ières, et 874.228, ou 28 % , pour 
les exportations d ’objets fabriqués.

On voit que si l ’im portante plus-value des échanges en 1924 doit 
être attribuée principalem ent à la hausse des prix, en ce qui concerne 
les im portations, elle est due égalem ent, pour ce qui touche les ex­
portations, à une augm entation notable des quantités expédiées, 
c ’est-à-dire à l ’activité accrue du com m erce extérieur de la France.

P ar rapport aux chiffres correspondants de 1918, le total des 
im portations, durant les isix prem iers m ois de 1924, est en augm en­
tation de 15.682.289.000 francs et de 6.36o . io 6 tonnes, soit de près 
de 870 %  en ce qui concerne les valeurs et de 29 %  en ce qui con ­
cerne les poids. L ’ensem ble des exportations se présente en au g­
m entation de 17.910.054.000 francs et de 8.666.995 tonnes, soit de 
584 %  pour les valeurs et de 86 %  pour les quantités. L ’accroisse­
m ent porte sur toutes les grandes catégories de m archandises, sauf, 
en ce qui touche le poids, sur les entrées de produits fabriqués, qui 
sont en dim inution de 68.908 tonnes, et sur les sorties de colis pos­
taux (— 988 tonnes). Un fait est particulièrem ent digne de rem arque ; 
les exportations d ’objets fabriqués sont, en poids, supérieures de 
607.868 tonnes, ou de 55 % , aux quantités expédiées pendant le pre­
m ier semestre de 1918.

R é g l e m e n t a t i o n  d u  c o m m e r c e  e x t é r i e u r .

France.

Aux termes d ’un décret du 7 août 1924, publié au Journal Officiel  
du 10 août 1924, les locaux affectés à l ’exposition internationale des 
arts décoratifs et industriels m odernes de 1925 sont constitués en 
entrepôt réel des douanes.

Les produits étrangers destinés à cette exposition seront expédiés 
directem ent sur les locaux y affectés, sous le régim e du transit inter­
national ou du transit ordinaire pour tous les bureaux ouverts à ces 
opérations.

Ils doivent être accom pagnés d ’un bulletin  de l ’expéditeur annexé 
à l ’acquit de transit et indiquant leur nature, leur espèce, leur poids, 
ainsi que leur orig in e et leur valeur.

Les expéditions auront lieu sans visite à la frontière.
Les envois sont exonérés du droit de statistique et de la taxe sur 

le développem ent du com m erce extérieur. Les plom bs sont apposés 
gratuitem ent.

Les produits étrangers reçus dans les locaux de l ’exposition sont 
pris en charge, conform ém ent aux règles applicables en m atière 
d entrepôt, par le service des douanes attaché à l ’exposition.



Ceux qui sei’aient livrés à la consom m ation seraient soumis aux 
droits du tarif m inim um , coefficient en sus et autres taxes exigibles.

Les objets fabriqués dans l ’enceinte de l ’exposition avec des m a­
tières d ’origin e étrangère im portées sous le régim e de douane ne 
sont assujettis à d ’autres droits que ceux afférents à la m atière im ­
portée et mise en oeuvre.

Les produits français passibles de taxes intérieures sont expédiés 
vers l ’exposition sous des acquits à caution spéciaux et placés sous 
le régim e du transit où  de l ’entrepôt. Sont égalem ent placés sous 
le régim e de l ’entrepôt les produits français passibles de taxes 
d ’octroi. A ux entrées de Paris, ils ne subissent aucune vérification 
et n ’acquittent aucun droit. Le service de l ’octroi assure gratui­
tem ent la surveillance ju sq u ’à destination.

La fabrication  des tabacs au m oyen des m achines ou appareils 
exposés peut être autorisée à titre de dém onstration du fonctionne­
m ent de ces m achines et appareils sous la réserve expresse que les 
produits ainsi obtenus acquitteront les droits fixés par la loi et sous 
les autres conditions à déterm iner par un règlem ent ultérieur.

Les ouvrages d ’or, d ’argen t et de platine, de fabrication  française, 
peuvent être d irigés sur l ’exposition sans être revêtus des marques 
légales.

P our bénéficier de cette disposition les exposants doivent préala­
blem ent faire parven ir au chef de service de la garantie à Paris une 
liste détaillée par nom bre et par poids de ces ouvrages et prendre 
l ’engagem ent de représenter ces objets, lors de la clôture de l ’expo­
sition, aux contrôleurs de la garan tie chargés de la surveillance.

P ar décret en date du lo  août 192/i, les from ages de Rocjuefort 
sont exemptés du droit de sortie établi par les décrets des 16 février, 
II  m ars et 7 avril 1924. Cette exonération est subordonnée à la pro­
duction d ’un certificat délivré par l ’inspecteur départem ental de la 
répression des fraudes de l ’Aveyron, attestant que les from ages ont 
droit à leur appellation com m e ayant été fabriqués exclusivem ent 
avec du lait de brebis.

*
* *

Un décret en date du 8 août 1924 exonère les conserves d ’escar­
gots du droit de sortie de 10 %  ad valorem  afférents aux conserves 
de viandes en boîtes.

Pologne.

Le Gouvernem ent général de l ’A lgérie participera à la prochaine 
Foire internationale de Lw ow , qui aura lieu dans cette v ille  du 5 
au i 5 septembre 1924.

M. Arsène Rozée, agent consulaire de Pologne à Alger et corres­



pondant de la Cham bre de Com m erce franco-polonaise de Paris en 
A lgérie, a été chargé de préparer et d ’organiser la participation algé­
rienne à cette m anifestation.

*
*  ♦

Une loi du 17 ju ille t 1924, publiée au Dziennik Ustaw du 8 août 
1924 (n” 69, pos. 672), fixe les droits afférents à la délivrance des pas­
seports en Pologne.

Aux termes de l ’article prem ier, les passeports diplom atiques sont 
exonérés de tout droit : il en est de m êm e des passeports et des attes­
tations, délivrés aux ouvriers, qui ém igren t à l ’étran ger pour y  être 
occupés dans l ’industrie ou dans l ’agricu lture.

Les personnes, qui se rendent à l ’étranger pour des m otifs indus­
triels et com m erciaux, acquittent une taxe de 26 zloty (article 2), qui 
est abaissée à 20 zloty p our les voyageurs, dont le but rentre dans 
une des catégories suivantes : a) études; b) m aladie; c) réunions in ­
ternationales; d) oeuvres sociales.

Les personnes, visées par les rubriques a, c et d, peuvent obtenir 
la rem ise de tout droit, sur présentation d ’une attestation délivrée 
par le Ministère de l ’Intérieur, d ’accord avec le Ministère du Trésor 
(article 3).

Cette loi est entrée en vigueur le i*'' août 1924 : les conditions de 
son application ont été fixées par un arrêté des m inistres du Trésor 
et de l ’Intérieur, en date du i®*" août 192/i, publié au Dziennik  
Ustaw du 8 août 1924 (n° 69, pos. 677) : cet arrêté dispose que les 
passeports, délivrés aux personnes ne bénéficiant ni de rem ise, ni 
d ’exem ption, donneront lieu à la perception d ’une taxe de 5oo zloty.

r * =1 
* «

Dans la Pologne  du août 192/i, pages 348 et 349, nous avons
indiqué q u ’un arrêté du m inistre du Trésor et du m inistre de l ’In­
dustrie et du Com m erce, en date du 11 ju ille t 1924, publié au 
Dziennik Ustaw du 12 ju ille t 1924 (n° 5g, pos. ôgg), fixe le m ontant 
du droit de douane réduit applicable à un certain nom bre de m ar­
chandises, à leur entrée en Pologne,

Cette liste de m archandises vient d ’être com plétée par un arrêté 
du 28 ju ille t i g 24, publié au Dziennik Ustaw du 6 août i g 24 (n° 68, 
pos. 666).

Les deux arrêtés précités du 12 ju ille t 1924 et du 6 août 1924 sont 
en vigueur ju sq u ’au i 5 octobre 1924.

Au com m encem ent du m ois d ’août est arrivée à Paris la délégation 
polonaise chargée de négocier avec le Gouvernem ent français les m o­
difications à apporter à la Convention com m erciale franco-polonaise 
du 6 février 1922.

Cette délégation est com posée de MM. II. Tenenbaum , St. Czer- 
kiew icz, Fr. K rolikow ski et W l. Danielewicz.



Les personnalités m unies par le Gouvernem ent polonais de pleins 
pouvoirs pour la signature de la nouvelle C onvention com m erciale 
sont iMM. Alfred C hłapow ski, m inistre de P ologne en France, 
H. Tenenbaum , directeur du départem ent com m ercial du Ministère 
de l ’Industrie et du Com m erce de Varsovie, et François Dolézal, con­
seiller com m ercial de la Légation de Pologne en France.

Les négociations on t été interrom pues, en raison de la période 
des vacances; elles recom m enceront à la fin du m ois de septembre.

♦
* *

La 2® Foire internationale de Gdansk, que nous avons précédem ­
m ent signalée, aura lieu du 2 au 5 octobre 1924 : le p rix  des em pla­
cem ents est de 5 dollars par m ètre carré dans les halls couverts, et 
de 2 dollars par m ètre carré en plein  air. La direction  prélève un 
supplém ent de 10 %  pour les frais généraux. Chaque exposant est 
tenu de louer au m oins 2 m ètres carrés.

Pour tous renseignem ents com plém entaires sur les conditions de 
participation, on peut s ’adresser soit au siège de la Foire de Gdansk, 
Messegelânde Haus Osten, soit à la Cham bre de Com m erce franco- 
polonaise de Paris, correspondant de la Foire de Gdansk.

A. M e r l o t .



LA VIE INTELLECTUELLE

La l u t t e  p o u r  l e  p a t r i m o i n e  c u l t u r e l  d e  l a  P o l o g n e .

Parm i les procédés dont usait à l ’égard de la Pologne l ’ancien 
em pire des tsars, il en fut un dont la brutalité et la perfidie dépas­
sèrent de beaucoup les mesures générales de russification et de déna­
tionalisation employées dans les provinces polonaises qui furent 
rattachées à la couronne de Russie après le dernier dém em brem enl 
et vinrent com pléter l ’ensemble de ce « gâteau des rois » dont 
la Russie s ’était atlribué la part du lion, à partir du prem ier par­
tage de la Pologne.

Pendant près de cent cinquante ans, les dirigeants de la Russie 
s ’acharnèrent à tuer la k n g u e  polonaise, à faire oublier aux popula­
tions polonaises leur passé, leur histoire, leurs traditions et leurs cou­
tum es. Gn voulait faire coûte que coûte tabula l'osa de tout ce qui 
était susceptible de rappeler l ’ancienne grandeur de la Pologne, son 
existence d ’Etat indépendant, sa civilisation  et l ’effort culturel fourni 
par une' série de générations.

La prem ière chose que firent les troupes russes, dès q u ’elles péné­
trèrent en Pologne, ce fut de dévaliser les musées et les bib liothè­
ques. On dira peut-être que l ’am our de la science ou de l ’art les 
gu idait dans ces rapines. Ce serait avoir une trop 'haute idée de 
ces soldats à demi sauvages et de ces généraux, dont beaucoup 
savaient à peine signer leur nom . Non! il s ’agissait d ’exécuter des 
ordres venant d ’en haut et qui voulaient voir disparaître tous les 
vestiges du passé de la Pologne.

Ces spoliations ne furent pas sporadiques. Elles ne se lim itèrent 
pas à la prem ière invasion des Russes en P ologne, vers la fin du 
XVIII® siècle. Chaque fois (|ue l ’occasion se présentait de procéder 
envers les Polonais à des représailles pour les pun ir de leur attitude 
hostile à l ’égard de l ’envahisseur, de leurs tentatives de secouer 
le jo u g  de l ’étranger, chaque fois on s ’attaquait avant tout aux r i­
chesses culturelles, aux souvenirs du passé. Les générations des 
satrapes russes se passaient le mot d ’ordre qui consistait à anéantir 
systém atiquem ent tout ce qui était capable de faire renaître les 
souvenirs de l ’ancienne Pologne.

Cette rage de destruction sévit tout parliculièrem ent après la ré­
volution polonaise de i 83o. Le tsar Nicolas se préparait , à m archer 
contre la France où la révolution de ju ille t était pour lui l ’annonce 
du retour du « jacobinism e », esprit dangereux qu ’il tenait à 
étouffer dans son germ e. La Pologne se dressa sur son chem in  et 
l ’em pêcha de m ener à bout son projet. Il n e le lui pardonna pas et 
après avoir étouffé dans le san g l ’insurrection polonaise, sa colère 
s ’abattit avant tout sur les musées et les bibliothèques. Varsovie,



W iln o  et une série de villes et de propriétés privées y passèrent à 
tour de rôle, com m e tant de collections appartenant à des particu­
liers l ’avaient déjà été au cours des événem ents antérieurs. Citons 
pour exem ple le -magnifique trésor des Radziw iłł, à Nieśwież, qui fut 
confisqué par les autorités russes en représailles de l ’aide que le 
prince D om inique Radziwiłł prêta en 1812 à Napoléon en équipant 
à ses frais tout un régim ent polonais.

Puis, oe fu t le tour des archives gouvernem entales dont une partie 
fut enlevée au cours du xix® siècle et le reste fut em porté lors de 
l ’évacuation de la Pologne russe à l ’approche de l ’invasion alle­
m ande en 1915.

En somme, lorsque les plénipotentiaires polonais arrivèrent, en 
1920, à Riga pour élaborer avec les délégués russes les bases du 
traité devant établir entre les deux pays l ’état de paix  après la der­
nière invasion bolclievique, un de leurs principaux problèm es con­
sistait à revendiquer le retour à la Pologne des richesses culturelles 
dont l ’avait privée le système de spoliations décrit plus haut.

Il ne leur fut relativem ent pas difficile d ’obtenir satisfaction. 
Après leur sanglante défaite, les Soviets étaient assez accom m o­
dants. L ’article II du Traité de R iga contient de nombreuses stipu­
lations concernant le retour à la Pologn e des bibliothèques, collec­
tions archéologiques, archives, objets d ’art, antiquités ainsi que des 
collections de toute sorte et des objets ayant une valeur historique, 
nationale, artistique, archéologique, scientifique ou culturelle.

Il est nettement précisé que tous ces objets doivent être restitués 
sans avoir égard aux circonstances dans lesquelles ils auront été 
emportés de Pologne, ni conform ém ent à quels ordres des autorités 
d ’alors ils auront été enlevés, ni à quelles personnes physiques ou 
morales ils auront appartenu prim itivem ent ou après leur enlève­
m ent. Le point de départ pour le retour de tous les objets enlevés, 
au cours des trois derniers siècles, est fixé à la date du i®*" jan vier 
1772. Il sem blerait donc que satisfaction com plète était donnée à 
la P ologne. Mais prom ettre et tenir font deux. Une fois de plus, 
on eut l ’occasion de se rendre compte de l ’abîm e qui sépare un 
traité de son exécution. Des com m issions furent créées aussi bien 
du côté polonais que du côté russe et une véritable lutte s ’engagea 
entre elles pour l ’application des clauses respectives du Traité de 
Riga. Le travail de la délégation polonaise, en présence de l ’oppo­
sition systém atique de la com m ission russe, fu t un véritable cal­
vaire à travers les bureaux, les musées et les collections dont l ’accès 
lui était à chaque instant refusé.

Enfin, après deux ans d ’efforts inouïs, les délégués polonais réus­
sirent à obtenir le retour d ’un lot im portant de richesses culturelles. 
Ce lot com prend : 100 m agnifiques tapisseries des Gobelins qui da­
tent de l ’époque du roi Sigism ond-Auguste, g5 estampes et 5 .000 
gravures faisant partie de la collection de l ’U niversité de Varsovie 
et qui proviennent des collections du roi Stanislas-Auguste, de Sta­
nislas Potocki et autres enlevées par les Russes en i 83a, les deux tiers 
de l ’am enblcm ent et des objets d ’art ayant appartenu aux anciens



palais royaux de Varsovie, environ 7.000 cloches enlevées à diffé­
rente? époques, environ 7.000 m anuscrits faisant partie de la célèbre 
bibliothèque des Załuski, enfin les archives de la Couronne dont les 
n euf dixièm es on t été restitués.

Mais ce lot ne constitue qu’une partie de ce qui revient à la P o­
logne. Il reste encore, dispersés à travers les musées et les collections 
artistiques russes, une quantité d ’objets d ’art et de souvenirs pi’é- 
cieux du passé culturel de la Pologne que la délégation polonaise 
continue à revendiquer avec énergie, m ais dont les efforts se heur­
tent à une m auvaise foi m anifeste de la part des autorités russes. 
Celles-ci sem blent avoir adopté une tactique répondant à un plan 
•élaboré à l ’avance et qui a pour objet de conserver la plus grande 
partie des richesses culturelles que réclam e, à juste titre, la Pologne. 
Los quelques collections im portantes qui ont été rendues étaient, 
selon toutes les apparences, destinées à faire croire à l ’étranger 
que le gouvernem ent soviétique exécutait le Traité de R iga. Mais, 
à l ’abri de ce geste, la m auvaise foi des autorités soviétiques se 
m anifeste en plein ct il est évident que le gouvernem ent polonais 
risque fort de ne pas obtenir satisfaction.

La m auvaise foi des Soviets apparaît non seulement dans la résis­
tance opiniâtre q u ’ils opposent aux justes revendications polonaises, 
elle se m anifeste égalem ent dans l ’exécution des décisions adoptées 
])ar la com m ission m ixte polono-russe. Ces décisions n ’on t jam ais 
été ju sq u ’ici exécutées en entier. Ainsi, il y  a deux ans et dem i, il 
avait été décidé, d ’un com m un accord des délégations russe et polo­
naise, q u ’il serait restitué à la Pologne 106 tapisseries des Gobelins 
de l ’époque du roi Sigism ond-Auguste. Or, deux ans après, la délé­
gation polonaise n ’avait réussi à obtenir, et cela aux prix d ’efforts 
inouïs, que le retour de 100 de ces tapisseries. Le reste aurait disparu, 
à en croire les affirm ations de la délégation russe, affirm ations dont 
la fausseté m anifeste a d ’ailleurs été dém ontrée dans la suite, la 
délégation polonaise ayant indiqué avec précision les palais et les 
musées russes où ces tapisseries avaient été intentionnellem ent dis­
persées.
■ Il en est de nieme pour les estampes et les gravures citées plus 
haut, dont une im portante partie n ’a pas été rendue à la Pologne, 
bien que l ’endroit où elles se trouvent ait été établi avec précision. 
Même chose pour une collection de 22 tableaux du célèbre peintre 
Canaletta dont le retour à la Pologne avait été décidé par la com ­
m ission m ixte polono-russe. Les autorités renvoyèrent à Varsovie 
21 de ces tableaux constituant une série de vues de la capitale polo­
naise, mais gardèrent le plus grand des tableaux de cette collection 
représentant l ’élection du roi Stanislas-Auguste on 1764 dans la 
plaine de W ola, près de Varsovie. Elles affirm èrent que ce tableau 
avait disparu, au cours de la Révolution. Or, un  Russe qui n ’était 
pas initié aux m anœ uvres de la com m ission russe vin t un beau jo u r 
indiquer à la délégation polonaise l ’endroit où se trouvait ce ta­
bleau, soi-disant disparu. Saisie de cette question, la com m ission 
russe déclara q u ’il s ’agissait d ’un autre tableau tout en refusant



obstiném ent à la délégation polonaise de s ’en rendre com pte « de 
visu )).

La situation est encore bien plus com pliquée, en ce qui concerne 
les bibliothèques. Les 7.000 m anuscrits appartenant à la biblio­
thèque des Załuski qui ont été ju sq u ’ici restitués à la P ologne ne 
constituent q u ’une fa ib le partie de cette im portante collection. La 
com m ission avait décidé le retour à la Pologne de dizaines de m ille 
de volum es dont beaucoup constituent des exem plaires uniques. 
Or, à peine quelques centaines de volum es ont été ju sq u ’ici resti­
tués sur l ’ensem ble d ’une série de riches bibliothèques qui avaient 
été enlevées de Pologne. Il en est de mêm e des précieuses archives 
de l ’ancien Duché de Lithuanie que les Soviets refusent de rendre 
à la P ologn e sous le prétexte fallacieux du litige  pendant entre la 
L ithuanie de Kowno et la Pologne au sujet du territoire de W ilno, 
en oubliant que les archives en question on t été emportées par les 
Russes en 1796 non de W ilno, mais bien de Varsovie où elles se 
trouvaient du temps de la Pologn e indépendante.

Nous aurions encore toute une série de faits à produire à l ’appui 
de l ’accusation de m auvaise foi dont les autorités soviétiques sont 
l ’objet de la part des intellectuels polonais dans cette m alheureuse 
question du retour à la P ologne de ses richesses culturelles. Ceux 
que nous avons cités nous paraissent suffisants pour éclairer la si­
tuation telle q u ’elle se présente à l ’heure actuelle.

La m auvaise foi des Soviets est évidente. Non m oins est évident 
le bon droit de la Pologn e qui ne cesse de revendiquer ce qui lui 
est dû et ce dont la restitution est une des conditions élém entaires 
des bonnes relations qui, à l ’avenir, pourront s ’établir entre les 
intellectuels russes et polonais.

Paul K l e c z k o w s k i .

LIVRES ET PÉRIODIQUES

A d a m  M i c k i e w i c z  ; Correspondance (i820-i855). —  Un vol. in-12 
de 370 pages. Société d ’éditions : Les Belles-Lettres.
La collection  de littérature polonaise éditée par la Société les 

Belles-Lettres, sous les auspices de l ’Association France-Pologneł, 
v ient de s ’en rich ir d ’un nouveau volum e contenant la correspon­
dance ou tout au m oins la plus grande partie de la correspondance 
d ’Adam  M ickiewicz, publiée par M. Ladislas M ickiewicz, le fils du 
grand écrivain . C ’est un  de ces ouvrages dont le lecteur retire autant 
de profit que de plaisir, et qui perm ettra de suivre pendant trente- 
cinq années le poète national de la Pologne presque jo u r par jo u r, 
d ’assister à tous les flux et reflux de son génie.

Un certain nom bre de lettres ne figurent pas dans ce recueil et 
M. Ladislas M ickiewicz nous dit pourquoi. Les unes n ’ont pas été 
conservées par leurs destinataires : « En Russie, les persécutions 
politiques obligeaient à chaque instant à jeter au feu des papiers



sur lesquels, si innocents q u ’ils fussent, un satrape tzariste pouvait 
trouver le m oyen d ’étayer une accusation. » D ’antre part, les lettres 
adressées à Towianski dont beaucoup ont déjà été publiées en polo­
nais « ne sauraient faire l ’ob jet en français que d ’une pub li­
cation spéciale, à cause de leur caractère et de leur nom bre ». Je 
rappelle à ce propos que j ’ai indiqué brièvem ent ici m êm e, en ren­
dant com pte en son temps du livre si intéressant de M. Szpotanski : 
Adam Mickiewicz et le romantisme,  et d ’après ce livre, l ’ influence 
q u ’exerça Tow ianski sur le grand poète. Il n ’est pas douteux que 
la correspondance de M ickiew icz avec le fondateur du Cercle ne 
projette les plus curieuses lueurs sur l ’évolution de la pensée et du 
génie de M ickiewicz pendant la période de sa vie qui va de ju ille t 
i 84 i à novem bre 1846. On form era donc le vœ u que la « publi­
cation spéciale » dont parle M. Ladislas M ickiewicz finisse par avoir 
lieu. Enfin, on ne trouvera pas dans ce volum e « quelques-unes des 
lettres de Constantinople qui précédèrent de peu la m ort du poète 
et roulent sur le conflit entre lui et le parti aristocratique polonais, 
répétition de la scission qui les divisa en 18/I8 ».

L ’ouvrage s ’ouvre par une introduction fort utile de M. Ladislas 
M ickiewicz. Un Polonais, en effet, peut com prendre cette corres­
pondance sans com m entaires, m ais un Français ignore la plupart 
des destinataires de ces lettres et des circonstances dans lesquelles 
elles furent écrites. Les prem iers amis du poète, ses prem iers cor­
respondants, furent scs condisciples du collège et de l ’Université. 
La vie les dispersa assez vite : l ’un gagna le Brésil, un autre la 
Perse, beaucoup furent exilés en Sibérie. M ickiewicz lui-m êm e eut 
la vie d ’un banni et d ’un ém igré . La correspondance reflète l ’agi­
tation d ’une telle existence, a Les épanchem ents littéraires, note 
iM. Ladislas M ickiewicz, y trouvent peu de place. Le regret de sa 
patrie absente, la préoccupation de la servir, sont la note dom inante 
de ses lettres com m e le m obile de ses actes. Il mesure son am itié 
non au talent des gens ni à leur renom m ée m ais à l ’ identité de leurs 
convictions avec les siennes. Il sera lié avec bien des célébrités con­
temporaines mais ses plus intimes seront, soit de ses anciens con­
disciples, soit des com patriotes obscurs mais dévoués corps et âmes 
à la cause nationale. » Grâce à cette précieuse introduction, nous 
connaissons tout de suite l ’atm osphère, le m ilieu où M ickiewicz a 
vécu, nous n ’avons pas d ’étonnem ent à le regarder m archer, à 
l ’entendre parler.

Dès les prem ières lettres, écrites de Kowno, N owogrodek, W ilno , 
apparaît le ton général qui subsistera ju sq u ’à la fin de cette corres­
pondance : la sim plicité d ’une conversation fam ilière. « Le journal 
de ma vie et de mes occupations, écrit-il à François M alewski, est 
archim onotone et bref : je  dors et le *plus souvent je  ne dors pas, 
je  m arche beaucoup, j ’écris des vers et un com m entaire pour la 
Zofiowka,  ou plutôt j ’écrivais, car m aintenant je  m ’y mets de 
m oins en m oins. » Dans les lettres de cette époque, il parle un peu 
de ses projets et de ses travaux; c ’est ainsi q u ’à propos de ce poème



des Aïeux  qui le classa tout de suite hors de p air parm i les écrivains 
slaves, il prononce avec une sévérité inexplicable : « . . .J ’expédierai 
la plus grande partie des Aïeux.  Si ce n ’étaient mes lam entables obli­
gations relatives à l ’im pression, je  les jetterais au panier. J ’en avais 
vraim ent une m eilleure opinion que celle q u ’ils m e fon t présente­
m ent, depuis que je  com m ence à les lire. Mais <ju’y faire? Ne prends 
point cela pour de l ’exagération ou pour une fanfaronnade, mais 
je  suis convaincu que sauf les ballades, le reste est prém aturé et si 
je  vis plus longtem ps je  ne pourrais pas regarder ces paperasses. » 
On le voit, aucune pose ; tout spontanéité, et naturel.

Cette note se retrouvera sans cesse. Mais à m esure que les années 
passent, il parle de m oins en m oins de lui et il s ’inquiète surtout 
de ce qui concerne son correspondant. Il s’occupe des intérêts de 
ceux-ci avec une affectueuse bonne grâce et il est touchant de voir 
cet hom m e de génie s ’associer à tant de préoccupations m atérielles :

J’ai vendu, écrit-il à Edouard Odyniec, vingt-cinq exemplaires de la 
M elitele et seulement quelques exemplaires, je ne sais plus combien, de ton 
second envoi. Je laisse ici un paquet que je distribuerai peut-être encore 
et j ’en expédierai un autre selon tes indications. La noblesse ici est telle­
ment accablée de livres et de billets de souscriptions qu’elle commence à 
me fuir. As-tu envoyé de tes volumes à Krzemieniec .>> si tu ne l ’as pas fait, 
j ’y adresserai d’ici des exemplaires. J’ai vendu presque tous les billets pour 
Isaure, j ’établirai ces jours-ci et t’enverrai le compte.

Mais il ne s ’ inquiète pas que des soucis m atériels de ses corres­
pondants. Quand il le faut, il devient leur guide m oral et dans cet 
ordre d ’idées, on trouvera dans les lettres de véritables trésors de 
sentim ents. Mais la correspondance ne nous m ontre pas M ickiewicz 
que sous ce seul aspect. Ne cherchons que l ’im pression d ’ensem ble : 
le patriote se découvre sans cesse puis petit à petit le chef. A partir 
de l ’année i8 4 i cela devient tout à fait frappant.

Dieu nous a envoyé un homme extraordinaire, écrit-il à Ignace Domeyko, 
instrument de grâces étonnantes. Ce que je sais de lui est déjà si grand 
que pour entendre des choses pareilles, cela vaudrait la peine d ’aller en 
Amérique et d’en revenir. Je ne puis rien écrire maintenant sur le côté 
miraculeux de celte individualité et d’ailleurs cela ne se laisserait pas expli­
quer par lettre. Humainement parlant, je dirai que c’est dans ma convic­
tion le plus grand philosophe, sage et politique de notre siècle. Depuis le 
moment où je l ’ai rencontré, à mes yeux, l ’émigration est finie, tellement 
je suis plein d’espoir que bientôt et par un mode étonnant, Dieu nous 
relèvera.

Et à Bohdan Zaleski :
Dès que tu auras lu cette lettre, tombe à genoux et remercie le Seigneur. 

De grandes choses se passent ici. L’émigration est déjà unie. Hâte-toi 
tout de suite, tout de suite, de nous revenir, pour que votre cœur se con­
sole, se réjouisse, fleurisse, verdoie. Chez moi, à la maison, les fleurs et 
le printemps sont dans mon cœur et dans mon esprit.

C ’est q u ’ il a rencontré la vérité ou ce q u ’il croit telle, q u 'il la



pense divine. Il en rend tém oignage, il explique, il ébranle, il 
rem ue son interlocuteur, l ’em porte avec lui.

Jusqu’au bout, il va tou jou rs droit devant lu i, sans s ’inquiéter 
du passé. Certes, il se m ontre bien le héros de sa cause mais —  et 
c ’est là le trait adm irable de son caractère —  il ne le sait pas et 
n ’affecte jam ais les poses d ’un héros.

Com m e l ’a très justem ent fa it rem arquer M. Ladislas M ickiewicz, 
la correspondance ne satisfera guère la curiosité de ceux qui seraient 

■fentés d ’y rechercher des renseignem ents anecdotiquees soit sur 
l ’œ uvre, soit sur la vie du poète. M ickiewicz n ’a jam ais posé poiir 
la postérité. Mais son cœ ur s ’y  m ontrera à chaque page, dans toute 

“la vivacité du naturel et dans toute la « cord ialité  du génie » pour 
reprendre un jo li m ot de Sainte-Beuve. Nous savions par son œ uvre 
q u ’il com ptait dans la phalange de ces grands écrivains qui dom i­
nent la littérature de tous les temps et de tous les pays. La corres­
pondance nous apprendra à vénérer l ’hom m e.

Henri d e  M o n t f o r t ,

A ccu sé  de réception .

S t é p h a n e  A u b a c . —  C om m en t la P o lo g n e a assaini scs fin a nces?  —  Préface  de 
M . A l b e r t  D e s p e a u x . —  Une brochure de a3 pages, librairie Picart, Paris, 1924 .

S t é p h a n e  A u b a c . —  La vérité  sur les m inorités nationales en P o lo g n e. —  Préface  
de M. J o s e p h  B a r t h é l é m y . —  Une brochure de 28 pages. —  Editions de la R evue

' B leue  et de la R evue S c ie n tifiq u e , Paris, 192^.

O f f ic e  C e n t r a l  d e  S t a t i s t iq u e  de  l a  R é p u b l i q u e  P o l o n a is e . —  A nn uaire du  
C om m erce extérieu r de la R ép u b liqu e  p o lo na ise, années 1922 et igaS. —  Un  
vol in-8 , de 58 pages. (Dépôt central et expédition à l ’Office central de Statistique, 
32 , al. Jerozolimskie, à Varsovie. —  Prix de l ’édition française : 6 zloty 26 .)

O f f ic e  C e n t r a l  d e  St a t i s t iq u e  d e  l a  R é p u b l i q u e  P o l o n a is e . —  A nn uaire statis­
tique de la R ép u b liqu e  po lo naise, 2® année, 1928 . —  Un vol. in -i6 , de 228 pages. 
(Dépôt central et expédition à l ’Office Central de Statistique, 82 , al. Jerozolimskie, 
à Varsovie. —  Prix de l ’édition française : 10 zloty.)

L ’O p in io n  ( i 5 a o û t  1924) .  —  J ea n  F l e u b i e b  : La réorganisation de l ’arm ée p olonaise.

L a  R e v u e  B l e u b  (2  a o û t  1 9 2 4 ) .  —  S t é p h a n e  A u b a c  : La m auvaise volo n té  opposée  
à la v ér ité.

La T r i b u n e  d e  G e n è v e  (8 août 1924) .  —  P i e r r e  D e s la n d e s  : Les m ém oires  d’ un  
g en tilho m m e (Jean-Chrysostom e Pasek).

L a  V i e  (i® '' a o û t  1 9 2 ^ ). —  M a u r ic e  R o n d e t -S a in t  : B rèves im pressions sur la  P o ­
logne.

La V ie  d e s  P e u p l e s  (juillet 1 9 2 4 ) .  —  E d o u a r d  W o r o n i e c k i  : Analyses en langue 
française d ’articles publiés dans des journaux ou revues polonais : L es P olonais  
hors des fron tières de la, P o lo g n e (T y g o d n ik  Illizsirow any); les fo ires  de Poznan  
(Sw iat); Usines d ’avions en P o log n e {Sw iat)i L e  désarm em ent des A llem a n d s en  
P o log n e en  1918 , raconté par des nationalistes a llem ands {Droga).



L’ART POLONAIS A PARIS

Les artistes polonais au Salon des Tuileries (à la porte Maillot).
Le très brillan t Salon, dit des Tuileries, qui décidém ent com m ence 

à prendre un ran g im portant parm i les grands Salons de Paris, 
réu n it cette année un nom bre considérable d ’excellents artistes po­
lonais.

Au vestibule  nous rem arquons quatre poupées en étoffe rigide 
de Mme Łazarska q u i esquissent en des poses spirituellem ent som­
m aires quelques gestes d ’athlètes olym piques.

. Peinture. —  S. II. M. Kisling  nous présente une n ature m orte 
m arine avec u n  grouillem en t fantastique de poissons, d ’anguilles 
et de langoustes q u i nous éblouissent p ar la richesse fabuleuse de 
leur coloration et par l ’im prévu bizarre de leurs m ouvem ents. C om ­
posté avec un art consom m é dans une gam m e de tonalités assourdies, 
son portrait d ’autom obiliste frappe par sa force d ’expression con ­
centrée. Q uelle jouissance que celle de transform er des im pressions 
fugitives de la nature en cette m atière savoureuse et plastique! 
Mme A. Halicka  nous introduit dans son atelier. L ’artiste m édite de­
van t son chevalet tandis que la bonne (fait le m én age, le m ari tra­
vaille et la charm ante fillette joue avec ses poupées, assise à la 
turque sur une carpette m ulticolore. Les poses sans façon des per­
sonnages, l ’économ ie sim ple et naturelle de l ’ensem ble dont les 
surfaces colorées sont traitées avec une fran ch ise presque naïve, 
tout contribue à fa ire  de ce tableau un m odèle de sincérité artistique 
étayée sur de solides qualités du m étier. Le p o rt de Roy an de 
Mme Réno  (née Hassenberg) est construit avec une intelligence et 
un sens architectonique des valeurs tout à fa it  rem arquables. Très 
curieuse aussi sa m anière de superposer l ’harm onie délicate et sa­
vante de ses couleurs directem ent sur la nervure précise et m usclée 
de son dessin. C ’est un peu sec, mais attrayant et très personnel. 
M, Marcou3{sis) nous offre quelques vues et natures mortes peintes 
sur le verre. Notons son art à décom poser les volum es du sujet 
d ’accord avec la 'form ule cubiste, mais sans choquer en rien notre 
goût et notre sens des rapports logiques. Nous trouvons parfai­
tem ent délicieuse la netteté lim pide et m oelleuse de son coloris. 
Avec une sûreté de m ain  rem arquable il brosse le portrait de 
M. Davis fort expressif et conçu dans un esprit réaliste.

M. E. Zak affectionne dans ses tableaux les plans arrondis et les 
volum es transposés en courbes gracieuses. C e goût pour les tona­
lités adoucies, parfois légèrem ent déteintes, est caractéristique pour 
cet artiste qui tient à exprim er davantage son ém otion très p ic­
turale devant la nature que ses valeurs plastiques. Ses deux têtes 
fém inines sont dessinées avec beaucoup d ’élégance et de finesse. 
Très jo li aussi son coin de paysage avec des bûcherons aux gestes 
harm onieux.



S. IV. Un paysage de J. Peské. Les couleurs des m urs brunis, des 
tuiles rouges et du gazon vert ifoncé se m arien t dans une harm onie 
intense presque violente et d ’un fort 'bel effet décoratif. S. IV et VI. 
Voici un tableau de Mlle Z. Piramowicz.  Les vieilles m aisons de 
pécheurs se pressent pittoresques et curieuses autour d ’un petit port 
aux franges de vagues plutôt com pliquées. Ailleurs nous adm irons 
la silhouette im posante d ’un ancien palais qui s ’élève sur une pe­
louse fauve em brasée par le soleil. Son coloris laisse à désirer. Ses 
fleurs jo lim en t décoratives pèchent par la m inutie superflue des 
détails. Beaucoup de fraîcheur très tentante dans les fleurs de 
M. Wielhorski.  Son paysage m aintenu dans une gam m e de tona­
lités, d ’un vert dégradé, est d ’une intim ité charm ante.

S. IX. Après une longue excursion dans le dom aine du cubism e, 
M. Hcyden. revient vers l ’im pressionnism e genre Renoir non sans 
y introduire quelques m odifications assez personnelles. Nous avons 
goûté son nut bien dessiné et attrayant grâce à sa belle com position 
et à son coloris agréable.

S. X. Les tableaux de iMlle Z. Lewitska solidem ent m édités et 
bien composés ont une vivacité de coloris, atténuée ou intense selon 
le cas, m ais d ’une incontestable origin alité.

S. X L M. Milich  est décidém ent en progrès. Ses deux paysages 
avec une flore m éridionale ont un pittoresque de fo rt bon goût. 
Son portrait d ’une jeun e fille possède des qualités psychologiqxies 
expressives. M. Mondszajn  expose un groupe de m âles p rim itifs lu t­
tant pour une fem elle. L a brutalité des détails anatom iques est 
poussée peut-être trop loin. A côté d ’un jo li pastel d ’une facture 
presque im pressionniste nous trouvons son portrait d ’une jeune 
fem m e sur le fond d ’un atelier. La succession de nom breux plans 
colorés nous plaît par leur variété harm onieuse. Mais l ’artiste nous 
y  semble avoir attribué trop d ’im portance aux détails secondaires 
de l ’entourage.

iS. XIII. Nous connaissons bien les types de « m aternités » de
M me M. Muter. Avec une force peu ordinaire, elle évoque la vie
solitaire et les dures luttes des déshérités de ce m onde. Son portrait 
de « 'Pompon » (S. XIX) prête à son sujet une puissance expressive 
presque sculpturale au détrim ent peut-être de cette douceur am ou­
reuse de la nature qui est si caractéristique chez le célèbre sculp­
teur anim alier. Dans la m êm e salle (XIX) trois portraits de
Mlle 0 . Boznanska  nous arrêtent au passage. Ce sont de pures m er­
veilles.

S. XX.  Le portrait d ’une jeune 'femme par M. Zawadzinski est 
très intéressant mais appelle des réserves. La profusion sur la robe 
ainsi que sur le fond du tableau de taches colorées, en arc-en-ciel, 
disperse notre attention et n uit à l ’unité du sujet qui doit prim er 
tout dans une œ uvre d ’art. Et cependant M. Z. a beaucoup de talent.

Sculpture.  — ■ S. XX.  C om m e toujours M m e Szczytt-Lednicka  
composa son portrait de Mlle A . Gorska (avec un petit chien dans 
les bras) en plans synthétisés oiî son effort principal se porte à la 
recherche du rythm e plastique inhérent à son personnage et à l ’ex­



pression de ce rythm e elle subordonne tous les détails extérieurs 
q u ’elle renforce ou atténue suivant le  besoin. Il m e semble q u ’il 
y a eu cette fois de l ’ indécision dans l ’esprit de l ’artiste sur le choix 
de la dom inante psychologique de son sujet. Entre la grâce volon­
taire et le ch arm e rêveur elle a hésité et cette hésitation se reflète 
dans une certaine m ollesse d ’ailleurs captivante de son œ uvre. Nous 
n ’avons pu retrouver son second envoi.

S. XIX et Hall. M. Sokolnicki  s ’est attaché à faire ressortir dans 
sa tête de M. S. Reinach tous les détails caractéristiques du modèle 
en n égligean t les transitions réalistes. C ’est une étude d ’analyse 
presque anatom ique qui nous révèle dans cette m osaïque de bos­
selures, de trous et de saillies des os et des m uscles le m asque d ’im  
écorché vif. Il n e lu i m anque q u ’une dernière touche synthétique. 
Sobre et très expressive, la tête de M. Sentenac (par le m êm e ar­
tiste) voisine avec le buste de sa Belle Russe m odelée en courbes 
voluptueusem ent nobles et unies. Le buste de jeune fille par 
Mme Bohdanowicz  est com posé avec une élégance fine et hardie 
propre à cette ém inente artiste. Les deux envois de Mlle Gruzewska, 
corrects sans plus, suivent fidèlem ent les m oules classiques. M. M. 
Szwarc a exposé im e série de plaques en cu ivre repoussé qui pré­
sentent tantôt des scènes bibliques (Ruth et Booz) tantôt des scènes 
de genre (orchestre am bulant, etc.). Composées avec un p rim i­
tivism e logique et plaisant, ces œ uvres s ’inspirent visiblem ent de 
la sculpture orientale. Le problèm e du m ouvem ent est habilem ent 
résolu. L ’exotism e des sujets em pruntés à la vie hébraïque est m o­
déré par une pointe d ’hum our assez narquois.

Enfin nous ne pouvons pas ne pas signaler l ’adm irable frise 
d ’E". BoiirdeUe destinée à orner le théâtre fortuné de Marseille. Avec 
une m agnificence et une plénitude de form es et de m ouvem ent ex­
traordinaires le cortège sym bolique des arts se déroule autour de 
l ’Aphrodite triom phante. Nous en demandons pardon à l ’illustre 
m aître; mais, tout pur Français q u ’il soit, nous sommes tentés de 
considérer l ’auteur du m onum ent d ’ A. M ickiewicz com m e un des 
nôtres.

E d o u a r d  W o r o n i e c k i .



INFORMATIONS DIVERSES

Joseph Conrad, un des plus illustres écrivains anglais contem ­
porains, est m ort subitem ent, le 3 août 1924, à l ’âge de 67 ans, dans 
sa propriété d ’Oswalds, près de Canterbury.

Le cas de Joseph Conrad est des plus curieux. Ce rom ancier devenu 
l ’un des plus ém inents représentants de la littérature anglaise n ’est 
pas né sujet britannique, et il n ’a m êm e appris l ’anglais que vers sa 
vin gtièm e année, THéodore-Joseph Konrad I^orzenowski est né en 
Ukraine, en 1867, d ’une fam ille polonaise déportée après l ’insur­
rection de i 863. Orphelin à i 3 ans, le futur écrivain  fit de solides 
études en France, à M ontpellier et à Marseille. E ngagé dans la m a­
rine m archande britannique, pour satisfaire à son im m ense am our 
de la m er, Conrad a navigué pendant dix ans, à travers toutes les 
mers du sud. Ce n ’est q u ’à l ’âge de trente-sept ans q u ’il essaya de la 
littérature, et tout de suite se fit rem arquer, avec la Folie Almayer.  
Depuis, la production rom anesque de Joseph Conrad a été des plus 
abondantes, et la gloire de ce m agnifique conteur n ’a fa it que s’ac­
croître. Nous ne pouvons que nom m er ici quelques titres de ses ou ­
vrages : Nosti'omo, le Nègre da Narcisse, Jeunesse, le Typhon, Sous 
les yeux d ’Occident, En marge des marées. Une victoire, Lord Jim, 
etc., etc.

*
* *

Nous avons appris avec regret la m ort de M. Marins Topolinski, 
décédé le 12 août 1924, en son dom icile, 5 i ,  quai des Grands-Augus- 
tins, à l ’âge de 48 ans : le service a été célébré, le i 5 août 1924, en 
l ’église Saint-Séverin; l ’ inhum ation a eu lieu au cim etière de Ba- 
gneux.

♦
* *

Sur la proposition du délégué polonais, M. Jean Lutosław ski, la 
Com m ission internationale d ’agriculture, qui s’est réunie à Paris au 
début du m ois de ju ille t, a décidé de convoquer le XII® Congrès inter­
national d ’agricu lture (1926) à Varsovie et a confié à M. Lutosławski 
la m ission de faire les dém arches nécessaires auprès des autorités et 
des institutions agricoles polonaises.

Du 18 au 24 septembre 1924, aura lieu, à Varsovie et à Cracovie, 
le deuxième Congrès de la Confédération internationale des étu­
diants.

Les étudiants polonais inviten t cordialem ent non seulem ent les 
délégués officiels, m ais aussi les cam arades appartenant aux natio­



nalités qui sont ou bien ont l ’intention d ’être m em bres de la confé­
dération. Au cas où quelques m em bres du congrès exprim eraient le 
désir de connaître la cam pagne polonaise, ils pourraient passer quel­
ques jours dans des dom aines privés. Pendant la durée du congrès 
auront lieu à Varsovie des concours sportifs internationaux d ’étu­
diants auxquels prendront part les m eilleurs sportsm en de plusieurs 
pays.

Tous ceux qui se rendront en Pologne pour prendre part au 
congrès et qui pourront présenter une invitation du bureau du 
congrès recevront des visas polonais gratuits, des réductions de 
5o %  sur les réseaux ^es chem ins de fer; en outre, toutes sortes de 
facilités leur seront faites pendant leur séjour en Pologne. Pour 
toutes les questions concernant le congrès, s’adresser aux Unions na­
tionales d ’étudiants ou au bureau du 2® Congrès de la Confédération 
internationale des étudiants, à Varsovie (Ecole polytechnique, 3 , 
rue Polna).

Nous avons été heureux d ’apprendre la nom ination de M. le docteur 
Pow ilew icz, du Havre, au grade de Com m andeur de l ’Ordre National 
Polonais a Odrodzenie Polski ».

iM. Georges W archalow ski, délégué du Gouvernem ent Polonais à 
l ’Exposition Internationale des Arts décoratifs et industriels modernes 
en 1925, arrive à Paris, en com pagnie du professeur Czajkow ski, 
auteur du projet de pavillon polonais et de M. Stryjen ski, architecte, 
conseiller technique.

M. W archalow ski surveillera les travaux de la construction du 
pavillon  polonais, qui sera élevé dans la rue des Nations de l ’avenue 
du Cours-la-Reine.

Le baron Louis du Puget, sculpteur, est désigné com m e délégué-
adjoint du gouvernem ent polonais à l ’Exposition internationale des
Arts décoratifs c t industriels modernes en 1925.

*
♦ *

Le 23 août 1924, 20, rue George-Sand (près du Consulat Général 
de Pologne), a eu lieu l ’inauguration  des nouveaux locaux de notre 
confrère polonais Zycie Polskie.

M. le Recteur Szym bor a béni ces locaux et a prononcé une allo­
cution; MM. Szpotanski, Sm ogorzew ski, H ieronim ko, Kleczkowski 
et le comte Etienne Tyszkiew icz ont égalem ent pris la parole.

MM. Alfred Chłapow ski, m inistre de Pologne en France; Georges 
Lasocki, consul général de P ologne à Paris et Sokołow ski, conseiller 
pour les affaires d ’ém igration, assistaient à cette cérém onie, à la­
quelle la Pologne  était représentée par son directeur.

P A R I S . ----  B O C . G É N É R . d ’ i M P B . E T  d ’ É D I T .,  7 I ,  R U E  D B  R E N N E S.

Le Direc.eur-Gérant : A. M e r l o t .
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MEMBRES DONATEURS 

B a n q u e  d e  P a r i s  e t  d e s  P a y s - B a s ,  3 ,  r u e  d’Antin, P a r i s .

S o c i é t é  F r a n ç a i s e  e t  I t a l i e n n e  d e s  H o u i l l è r e s  d e  D o m b r o w a , ' 3 ,  rue de l’Arbre-Scc, à Lyon. 
S t é  Gle U E  C r é d i t  I n d u s t r i e l  e t  C o m m e r c i a l ,  ü 6 ,  r.ie de ia Victoire, Paris.
MM. WoHMs et C i e , A r m a t e u r s , 43 et 45, boulevard Haussmann, Paris.

MEMBRES FONDATEURS

B a n k  P r z e m y s ł o w c ó w  w  P o z n a n i u , odział Douai ( B a n q u e  d e s  I n d u s t r i e l s  d e  P o z n a n , 

succursale de Douai), 32, rue Saint-Jacquesj Douai (Nord).
B a n k  S w i ą z k u  S p ó ł e k  Z a r o b k o w y c h  ( B a n q u e  d e  l ’ U n i o n  d e s  S o c i é t é s  C o o p é r a t i v e s  de 

Poznan Pologne), Succursale de Paris, 82, rue Saint-Lazare, Paris.
B a n q u e  p o u r  l e  C o m m e r c e  e t  l ’ I n d u s t r i e  à V a r s o v i e ,  succursale de Paris, 33, rao de C l i i -  

teaudun, Paris.
B a n q u e  F r a n c o - P o l o n a i s e , 41, avenue de 1’Općra, Paris.
B a n q u e  d e  l ’ U n i o n  P a r i s i e n n e ,  7 ,  rue Ciiauciiat, Paris.
B a n q u e  d e s  P a y s  d e  l ’ E u r o p e  C e n t r a l e ,  12, rue de Castiglione, Paris.
B a n q u e  d e s  P a y s  d u  N o r d ,  28 bis. avenue de l’Opéra, Paris.
S o c i é t é  A n o n y m e  d e s  A u t o m o b i l e s  M. B e r l i e t ,  239, avenue Berthelot, Lyou.
C o m i t é  C e n t r a l  d e s  H o u i l l è r e s  d e  F r a n c e ,  3 5 ,  rue Saint-Doiniuique, Paris.
C o m i t é  F r a n ç a i s  d e s  E x p o s i t i o n s ,  42, rue du Louvre, Paris.
C o m p a g n i e  F r a n c o - P o l o n a i s e  d e s  P é t r o l e s ,  5 5 ,  Vue. d’Amsterdam, Paris.
C o m p a g n i e  I n t e r n a t i o n a l e  d e  N a v i g a t i o n  A é r i e n n e ,  22, rue des Pyramides, Paris.
C o m p t o i r  N a t i o n a l  d ’ E s c o m p t e ,  14, rue Bergère, Paris.
C o m p t o i r  I { i i é n a n - D a n u ! î i e n ,  1 ,  rue du Faisan, à  Strasbourg.
C r é d i t  L y o n n a i s ,  19, boulevard des Italiens, Paris^
M. Arthur G a d z i n s k i , négociant en plumes brutes  ̂ 9, rue Mazagran, Paris.
MM. St. GRABiA^iowsKi et C i k , Ingénieurs-Conseil, Ul. Pocztowa IG, à Katowice (Pologne). 
C o m t e  L a d i s l a s  J e z i e r s k i , Banquier, 9, rue Boudreau, Paris.
L i b r a i r i e  I I a C i i e t t e , 79, boulevard Saint-Germain, Paris.
M. Bogusław H e r s é  (Grands Magasins de Nouveautés), 150, Marszałkowska, à  Varsovie (Pologne). 
S o c i é t é  A n o n y m e  d e s  A n c i e n s  É t a b l i s s e m e n t s  H o t c h k i s s  e t  Cie, fabricant de matériel de 

guerre, voitures automobiles, etc., 0, route de Gonesse, à Saint-Denis et tiü à GG, quai 
Michelet à Levailoi.s-Perret (-Seine). - 

S o c i é t é  A n o n y m e  d e s  F o r g e s  e t  A c i é r i e s  d e  I I u t a - B . v n k o w a ,  91, rue Saint-Lazare, Paris- 
M. Michel K l e i n . \ d e l ,  Nés^ociant, 4B, rue Boursault, Paris.
M .  Ladislas K o n e , Directeur de la Banque russe du Commerce et do l’ Industrie, 11 bis, rue 

Scribe, Paris.
M. Pierre L a g u i o n i e ,  Directeur des Grands Magasins du Printemps, G4, bouL Haussmąnii, Paris. 
S o c i é t é  G é n é r a l e  d ’ I m p r i m e r i e  k t  d ’ É d i t i o n  (M. Paul Neveu, directeur de la Succursale), 

71, rue de Rennes, Paris.
M .  Ladis L e w k o w i c z , Maison L .  Ladis, Imperméables « Sidal », 2, faubourg Poissonnière, Paris. 
M .  M o t t i ,  Directeur de yimprimcric de Vaugirard, 152, rue'de Vaugirard, Paris.
O m n i u m  d e s  G a z  e t  P é t r o l e s ,  89, boulevard Haussmann, Paris.
Madame P a q u i n ,  Présidente d’honneur de la Chambre Syndicale de la Couture Parisienne, 

78, rue de l’Université, Paris.
S o c i é t é  d e s  P é t r o l e s  d e  D a b k o w a ,  s i è g e  s o c i a l  : 3 4 ,  rue Faidherbe, Lille; s i è g e  a d m i n i s ­

t r a t i f ,  9, nie Scribe, Paris.
S o c i é t é  F r a n ç . m s e  D E S  P é t r o l e s  « P r e m i e r  » (industrie, commerce et transport des huiles 

minérales, du pétrole et de leurs dérivés), 4, rue de Lisbonne, Paris.
Prince P o n i a t o w s k i ,  41, rue Saint-Dominique, Paris.
Établissements P o u l e n c  F r è r e s ,  Produits Chimiques, 92, rue Viéille-du-Temple, Paris.
MM S c h n e i d e r  et C i e ,  Maîtres de Forges, 42, rue d’Anjou,-Paris.
M  Joseph S l u b i c k i ,  Brillants et perles fines, 10, rue Édouard-VII, Paris.
S o c i é t é  d e  C o n s t r u c t i o n  d e s  B a t i g n o l l e s ,  11, rue d’Argenson, Paris.
S o c i é t é  d e s  C o m p t o i r s  I n d u s t r i e l s  e t  C o m m e r c i a u x  ' d ’ E x p o r t a t i o n  e t  d ’ I m p o r t a t i o n  

(Cimex) (ancien Comptoir Industriel et Commercial Franco-Polonais), 52, boulevard Hauss­
mann, Paris.

SociÉTç F r a n ç a i s e  d e  T r a n s p o r t s  G o n d r a n d  Frères, 2 2 ,  rue de l a  Douane, Paris.
S o c ié t é  G é m é r a l e  d ’ E m t r e p r is e s , 5 6 , fauboui^ Saint-Honoré, P a ris .



S o c i é t é  G é n é r a l e  pour favoriser le développement du Commerce et de l’ Industrie en France, 
29, boulevard Haussmann, Paris.

S o c i é t é  A n o n y m e  d e s  U s i n e s  d e  F a b r i c a t i o n  d e  T u b e s  e t  d e s  F o r g e s  d e  S o s n o w i c e , 

24, boulevard des Capucines, Paris. >
M. Kasimir S o s n o w s k i , Directeur de la Société de Laval, délégué du Comité National des Con­

seillers du Commerce Extérieur de la France, 85, rue de la Victoire, Paris.
C o m p a g n i e  F r a n ç a i s e  p o u r  l ’ E x p l o i t a t i o n  d e s  P r o c é d é s  T h o m s o n - H o u s t o n , 173, boule­

vard Haussmann, Paris.
T a n n e r i e s  d e  F r a n c e , Fabriques de cuir, Strasbourg-Lingolsheim (Maison de Paris : 21, rue 

de la Fontaine-au-Roi).
Maurice T i l l i e r , Directeur Général de la Compagnie Générale Transatlantique, 6 , rue Auber, 

Paris.
L ’ U n i o n  E u r o p é e ï ?n e  I n d u s t r i e l l e  e t  F i n a n c i è r e , 16, boulevard Malesherbes, Paris.

MEMBRES SOCIÉTAIRES

MM. Mieczysław Au, Directeur de la Succursale de Paris de la Banque de l’Union des Sociétés 
Coopératives (Bank Związku Spôlek Zarobkowich) de Poznan, Pologne, 82, rue Saint- 
Lazare, Paris.

le Directeur de la B a n q u e  d e  l ’ U n i o n  d e  V a r s o v i e , Succursale de Paris, 4, rue 
Édouard-VII, Paris-9®.

le Directeur de la B a n q u e  F o n c i è r e  ( B a n k  Z i e m a n s k i ),  1, rue Kredytowa, Varsovie.
le Directeur de la B a n q u e  N a t i o n a l e  F r a n ç a i s e  d u  C o m m e r c e  E x t é r i e u r , 3 3 ,  rue La 

Bo’étie, Paris.
Charles B l u m  (Automobiles industriels Latil), Vice-Président de la Chambre Syndicale 

de la Motoculture, 8, quai Galliéni, Suresnes (Seine).
L. B o r e l , commissionnaire en marchandises, 8 3 ,  rue Lafayette, Paris.
Salézy B o r n s t e i n , Directeur de la Banque pour le Commerce et l’ Industrie à Varsovie 

(Succursale de Paris), 33, rue de Ghâteaudun, Paris.
D e  B r o u s s e , Transports Internationaux, Agence Maritime, 5 5 ,  rue de Lyon, Paris.
L. J. B c h r , Commerce de bois en gros, 21, rue Bartholdi, Colmar.
Camille C h a b r i é ,  Professeur à  la. Sorbonne, Directeur de l’ Institut de Chimie Appliquée, 

83, rue Denfert-Rochereau, Paris. '
le Directeur des Établissements C h a t e l a i n  (Urodonal, Jubol, Globéol, fetc...), 2 et 2 bis, 

rue de Valenciennes, Paris.
Pierre C h e v a l i e r , Adjoint à  l’Administrateur délégué de la Société Françaisé de Maté­

riel Agricole et Industriel à Vierzon (Cher);
Léon C o R B L E T ,  Armateur, 25, faubourg Saint-Honoré, Paris.
Th. L. C o r b y , Négociant (Fourrures), 17, rue de l’Ancienne-Comédie, Paris.
Adolphe D e s m y t t è r e , tonnellerie, bois, merrains, 1 3 6 ,  rue de Douai, Lille.
François D o l e ż a l , Conseiller Commercial à la Légation de Pologne, 12, rue de Marignan, 

Paris.
D u b o s  Frères et Cie, Négociants en vins et spiritueux, 2 4 ,  quai des Chartrons, à  Bordeaux.
D u n o d , Éditeur, 92, rue Bonaparte, Paris.
D u p e y r a t , Ministre Plénipotentiaire, Directeur de l’Association Nationale d’Expansion 

Économique, 23, avenue de Messine, Paris.
Jean D y b o w s k i ,  Membre de l’Académie d’Agriculture, professeur à l’ Institut National 

Agronomique, 4, rue de Fontenay, Nogent-sur-Mame (Seine).
L’administrateur-délégué de la filature de laine peignée E n g e l , Mulhouse (Haut-Rhin).
Alexandre E p s t e i n , Administrateur de la Banque de l’Union de Varsovie, 4, rue 

Édouard-VII, Paris.
Sigismond E r n s t , Industriel, 14, rue du Rocher, Paris.
Louis E s t è v e , Industriel, 4 0 ,  rue des Mathurins, Paris.
D e  F a l l o i s , Docteur en Droit, Avocat à  la Cour d’Appel, 6 9 ,  rue de Grenelle, Paris.
Étienne F o u g è r e , Président de l’Association Industrielle, Commerciale et Agricole d e  

Lyon et de la région, 10, rue des Marronniers, Lyon.
Maurice F r in g s  e t  Cie, Manufacture Parisienne des Cotons L . V .  et M. F . A ., 131, rue 

Saint-Denis, Paris.
Millo F rOh lic h , Ingénieur Chimiste, Fabrique de Couleurs et Produits Chimiques,. 35; bou­

levard de Plombières, à Marseille.



MM. André G i v e l e t , Maisons de vins de Champagne de Saint-Marceaux et Cie, 50-54, rue d» 
Sillery, Reims.

Boleslas G o d e k , Ingénieur, 31, avenue de Suffren, Paris.
Severin G o l d b r r g , Comptoir Franco-Polonais, Bureau d’ Etudes, 10, rue Edouard-VII,Paris. 
A. G u i l h o u , frère aîné, Négociant-Propriétaire (vins), 61, cours du Médoc, à  Bordeaux. 
K .  H a cia , Directeur-Général de la «Bank Handlowy w Poznaniu Tow. Akc. « (Banque 

de Commerce à Poznań), 8, Plac Wolności, Poznań.
Charles de H a l p e r t , Attaché à  la Légation de Pologne, 7 ,  rond-point des Champs-Elysées, 

Paris.
Alfred H i r s c h , Vice-Président du Comité Républicain du Commerce, de l’ Industrie et de 

l’Agriculture, 12?, avenue des Champs-Elysées, Paris, 
le Directeur des É t a b l i s s e m e n t s  H u t c h i n s o n  (Compagnie Nationale du Caoutchouc), 

124, avenue des Champs-Elysées et 2, rue Balzac, Paris.
J a p y  Frères, Manufacturiers-Constructeurs, à Beaucourt, territoire de Belfort (Maison 

de Paris : 7, rue du Château-(|’Eau). 
le Capitaine de Vaisseau Ladislas J e r z v k o w i c z , 5 ,  rue Balzac, Paris.
Adrien J o n a s , Industriel, 91, rue de Longchamp, Paris.
le Directeur de la Société Anonyme des Transports J o n e m a n n , 24, rue d’Enghieh, Paris. 
Roger K a e p p e u n , Industriel et Importateur (produits textiles), 8 , rue Sadowa, Varsovie.
D. de K e r s a b i e c , Consul de Pologne, 7 ,  allées de Chartres, Bordeaux.
Alexandre K o c h , Négociant (textiles), 5, place Napoléon, Varsovie.
Léon K o r y t k o , Commission, Exportation, Importation, 45, rue de Trévise, Paris.
Casimir K o r z e n i e c k i , 9, rue Boudreau, Paris.
C. X . de K o s s e c k i , Docteur en Droit, Avocat International, 66, rue Caumartin, Paris. 
Pierre L a c o u i w ^ t , teinturier en pelleteries, 6, rue Pascal, Villeurbanne (Rhône).
L. L a m o t h e , Laines, Cuirs et Peaux, à Mazamet (Tarn).
Max L a n d a u ,  importation et exportation d’œufs, 11, rue des Halles, Paris.
Georges L a s o c k i , Consul général de Pologne, 43, rue Théophile-Gautier, Paris.
T. Ł a z a r s k i ,  Chimiste, 83, faubourg Saint-IIonoré, Paris.
L e c a r o n  F i l s  (Parfumerie Gellé frères), 6, avenue de l’Opéra, Paris. (Réprésentant exclu­

sif pour la Pologne : M. P a u l  S i m o n , 14, rue Foksal à Varsovie).
Georges L e h o u c q , Négociant en bois, 37, boulevard de Beaurepaire, Roubaix (Nord). 
Docteur Maurice L e p r i n c e , Produits Pharmaceutiques spécialisés, 62, rue de la Tour, Paris. 
Comte L u b i e ń s k i , Membre de la Délégation Economique Polonaise au Congrès de la Paix, 

12, rue de Marignan, Paris.
Władysław M e n d e l s s o h n , Ingénieur, 9, rue du Boccador, Paris.
Marcel M i c h e l i n , Industriel (pneus d’automobile), à ClermonL-Ferrand.
Lucien M i z g i e r , Industriel, fabricant de soieries, 27, rue Royale, Lyon.
Eugène M o t t e , Industriel-Manufacturier, 3 8 ,  rue des Longues-Haies, Roubaix.
Alexis M u z e t „ Président du Syndicat Général du Commerce et de l’ Industrie, 3 , rue des 

Pyramides, Paris.
Omer N e v e u x ,  éditeur, Poznań.
Comte Miecislas O r l o w ' s k i , attaché à  la Légation de Pologne, 2 2 ,  av. Emile-Deschanel, Paris. 
Comte Léopold d ’ O n s E T T i ,  Docteur en Droit, 2 9 ,  rue Daru, Paris.
Stanislas P i e s t r a i v , Ingénieur, 156, boulevard Malesherbes, Paris, 
le Directeur de la Pai*fumerie Ed. P i n a u d , 18, place Vendôme, Paris.
Roman P o z n a n s k i , Avocat à la Cour d’Appel de Varsovie, 55, avenue Marceau, Paris. 
Edouard Q u e l l e n n e c , Ingénieur, Administrateur de la Société Française et Italiennç des 

Houillères de Dombrowa, 11, rue de Bellechasse, Paris.
Louis R e n a u l t , Constructeur d’Automobiles, 8 et 10, avenue Emile-Zola, Billancourt. 
Louis R œ d e r e r  (L. Olry R œ d e r e r , petit-fils, successeur), vins de. Champagne, 13, bou­

levard Lundy, Reims.
Henri R o t s t a d t , représentant de commerce, 128, boulevard du Montparnasse, Paris. 
Arsène R o z é e , Agent Consulaire de Pologne, 8 , rue Empereur-Vespasien, Alger.
Le Directeur de la Société des Moteurs S. A. M. C, I., Constructions mécaniques, 4 8 ,rue 

de Londres, Paris.
Edmond S a u v e t , Courtier en marchandises, 1 5 ,  rue du Bouloi, Paris.



MM. S c H E U R E n ,  L a u t h  et Cie, Impressions sur tissus, à Thann (Haut-Rhin).
le Directeur de la Maison J. IFe S e c r e s t a t  a^né, liqueurs, sirops, caramel, 40 à 56, cours 
du Médoc, Bordeaux (Agence à Paris : 9, rue Richepance). (HepréS'^ntant exclusif pour la 
Pologne : Paul S i m o n , '  14, rue Foksal, Varsovie}.
L a d x s l î v s  S e k l t o w i c z ,  Ingénieur E. P. C.,’ Directeur des Services Techniques de l’Omnium 

Lyonnais, 20, rue d’Atliènes, Paris.
Paul S i m o n ,  Exportateur-Importaieur, représentant officiel de la Foire de Paris, 1 4 ,  rue 

Foksal, Varsovie.
l e  Directeur de l a  S o c i é t é  A n o n y m e  d e  l a  D i s t i l l e r i e  S i m o n  A î n é ,  f a b r i q u e  de l i q u e u r s ,  

C l i a l o n - s u r - S a ô n e  (Saône-et-Loire). 
le Président de l a  S o c i é t é  A n o n y m e  d e  l ’ I n d u s t r i e  T e x t i l e ,  7 6 ,  r u e  de l a  Victoire, Paris, 
le Directeur de l a  S o c i é t é  F r a n ç a i s e  p o u r  l e  c o m m e r c e  a v e c  l e s  C o l o n i e s  e t  

l ’ E t r a n g e r ,  5 9 ,  r u e  Saint-Lazare, Paris. .
L a d i s l a s  ^ r z e d n i c k i ,  Ingénieur, 12, r u e  d u  C h a l e t ,  à B o u l o g n e - s u r - S e i n e .

Alfred S t e m p o w s k i ,  Consul de Pologne, 4, rue Edouard-Larue, Le Havre, 
le Président du S y n d i c a t  d e s  i m p o r t a t e u r s  d e  b o i s  d u  N o r d  e n  F r a n c e ,  6 , rue Baudin, 

Paris.
Pierre T a m b u t é ,  confections «n gros, spécialités pour fillettes et babys, 5 8 ,  rue de Ja 

 ̂ Glacière, Paris.
T e p l a n s k i , Administrateur-délégué de la Compagnie T'.'ançaise de l’Est Européen, 15 bis, 

rue de Marignan, Paris.
Albert T i r m a n ,  Conseiller d’Etat, Directeur honora'?e  au Ministère du Commerce, 2 2 ,  

rue de l’Yvette, Paris.
Albert T r o u l l i e r ,  Président du Tribunal de Commerce de la Seine, Président de la 

Société de Législation Comparée, 2, square Alboni, Paris.
Edmond T y b e r g h e i n ,  Commissionnaire en marchandises, 42, rue Vigtion, Paris.
Stanislas T y b o r o w s k i ,  Ingénieur, Directeur du Département Techn'qué de la Société 

des Etablissements Métallurgiques Rouzaud, 34, boulevard Gazzino, à Marseille (Bou­
ches-du-Rhône).

Comte Etienne* T y s z k i e w i c z ,  6 , avenue Constaut-Coquelin, Paris.
Colonel V a c h o u x ,  13, quai George V, Le Havre.
Alfred W a l l a c h ,  Industriel (imj ressions sur tissus) à  Mulhouse (Maison de Paris; 7 ,  r u e  

Rougemont).
Mathieu W a l l e n b o r n ,  impor'ateur de produits agricoles de Pologne, 23, rue de Mols- 

heini, Strasbourg.
Docteur Cyprien d e  W e g l e n s k i ,  5 ,  vi’la de la T-:>ur, Paris.
Alphonse W e i l  e t  F r è r e s ,  Négociants, bis, «venue-des Gobelins, Paris.
Antoine W i s e , P. O. B., 178, Port-Saïd (Egypte).
J. Constantin Z u k o w -s k i , Administrateur-Directeur de la Société « Union de Producteurs 

pour r Exportation et l’ Importation », 229, rue Saint-Honoré, Paris.
Marc Z w i e r z y ń s k i  (Usine d’effilochage ; bourres, tontisses et déchets de laine ; clas­

sage de draps neufs), 28, faubourg Saii^t-Honoré, Paris.

F a b r iq u e  de M e u b l e s  d ’A rt  '—  G en res  A n cien s  

S p é c ia l it é  de P e t it s  M eu b l es

M A Ł A C H O W S K I
4 5 - 4 7 ,  RUE DE REÜILLY, 45-47

MÉTRO : REÜILLY 
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ASSOCIATION FRANCE-POLOGNE
PRÉ SID EN TS D ’ HON N EU R

MM. A ristide  B R IA N D , Georges CLEMENCEAU, Ignace P A D E R E W SK I, Raymond PO IN - 
CAR É , le^Général W E Y G A N D , le Comte Maurice ZAM O YSK I.

COMITÉ D ’ HON N EU R

 MM. Paul APPELL, de l’ InstiLut, Recteur de l’ Université de Paris ; le Général ARCH IN ARD  ;
ÂÜSCHER, Vice-Président du Touring-Club ; L ou is  BA R TH O U , de l’Acadéinie Française ; Mgr 
B A U D R IL LA R T , Recteur de l'Institut Catholique, Évêque d’ H im éria; A ndré BENAC, Adminis­
trateur de la Banque de Paris et des Pays-Bas; E .-A . BO U R D E LLE , Sculpteur; J ules CAMBON, 
Ambassadeur de France ; le^Général D E  CASTELNAU ; F ernand CHAPSAL, Sénateur ; CLÉMEN- 
T E L , ancien Ministre ; le Président du Conseil Municipal de la Ville de Paris ; Charles CHAUMET^ 
ancien Ministre, Président de la Ligue Maritime Française; F ernand D A V ID , Sénateur, ancien 
Ministre, Président de l’Office National de Tourisme ; R oman DM OW SKI ; Pa u l  DOUMER, 
ancien Mini:^tre ; FÏIA.NKLIN-BOUILLON, ancien Ministre ; le Général GOURAUD ; Sta­
nislas G RABSK I, ancien M inistre; le Général H A L L E R ; A. K LO B U K O W SK I, Ministre de 
France ; Lucien K LO T Z, ancien Ministre ; Paul LABBÉ, Secrétaire Général de l’Alliance Fran­
çaise ; LA F FE R R E , ancien M inistre; Georges LEYG U ES, ancien Président du Conseil; L ou is 
LOUCHEUR, ancien Ministre ; P ierre  D E M A RG ERIE , Ambassadeur de France ; A lfred 
MASCURAUD, Sénateur; L a d i s l a s  M ICKIEW ICZ, P a u l  PAIN LEVÉ, ancien iPrésident du Conseil; 
S t a n i s l a s  PA T E K , Ministre de P ologne; E razh  PILTZ, Ministre de Pologne ; Prince A n d r é  
PON IATOW SKI ; C h a r l e s  RICH ET, de l’ Institut ; Professeur RO G ER, Doyen de la Faculté de 
Médecine de Paris ; ROSNY Aîné ; E r n e s t  ROUME, ancien Gouverneur Général des Colonies | 
A ndré  TA R D IE U , ancien Ministre ; A lbert THOMAS, ancien Ministre.

CONSEIL D ’ADM IN ISTRATION

Président : M. Joseph NOULENS, Ambassadeur de France.
Vice-Présidents : MM. M aurice  LEW AN D O W SK I ; L ou is  M ARIN , Député ; A lb e r t  TIR M A N , 

Conseiller d’État.
Secrétaire-Général : M. A n d ré  M ÉNABRÉA.
Trésorier : M. A le x a n d r e  M ERLOT, Directeur de La Pologne', directeur de la Chambre de 

Commercelfranco-polonaise de^Paris.
Membres : MM. AU, Directeur de la Banque de l’Union des Sociétés Cootóratiyes de Poznan; G e o r g e s  

BIEN  AIM É, Homme de Lettres; G e o r g e s  BLON DEL, Professeur à  l’Ecole des Sciences Politiques 
et à l’École des Hautes-Études Commerciales ; BORN STEIN , Directeur de la Banque du Commerce 
et de l’ Industrie de Varsovie ; É m i l e  BOURGEOIS, Membre de l’ Institut ; P a u l  CAZIN, Homme 
de Lettres ; C a m i l l e  CH ABRIÉ, Professeur à  la Sorbonne ; Comte CORN U DET, Député ; Marquis 
D E  D A M P IE R R E  ; F r a n ç o i s  DOLEZAL, Conseiller Commercial à  la Légation de Pologne à  Paris ; 
J Ê Â n  D YB OW SK I, Professeur à  l’ Institut National Agronom ique; É t i e n n e  FOURN OL, Secrétaire 
G S ^ a l  du Comité d ’Action Parlementaire à  l ’Étranger ; É d o u a r d  GANCHE, Président de la Société 
Frédéric Chopin ; P a u l  G AU LTIER, Secrétaire Général de l’ Union Française, Directeur de la Revue 
M m e  et de la Revue Scientifique ; H e n r i  G R A PPIN , Professeur à l’École des Langues Orientales ; 
G e o r g e s  LACOU R-GAYET, Membre de l ’ I n s t i t u t  ; G e o r g e s  LASOCKI, C o n s u l général de P o lo g n e  à 
Paris ; M ariu s-A ry  LEBLOND, Hommes de Lettres ; R e n é  MOULIN ; H e n r i  MOYSSET, H o m m e  de 
Lettres ; R e n é  PINON, Homme de Lettres ; A u g u s t i n  R E Y  ; SMOLSKI, Chef du Bureau des 
Traductions au Ministère des Affaires Étrangères ; SOSNOW SKI, Ingénieur, Conseiller du Commerce 
Extérieur de la France ; F o r tu n a t  STR O W SK I, Professeur à la Sorbonne ; S ta n is la s  SZPO TA N SK I, 
Directeur de l’Agence polonaise de Presse ; Baron G ustave TAU BE ; P.-G. W EST, Chargé de Missions 
flnâàïôières ; J o s e p h  W IE L O W IE Y S K I, Ministre de Pologne à Bucarest; C a s i m i r  W O ZN IC K I, 
Secrétaire de Légation ; Z y g m u n t  ZALESK I, Homme de Lettres.

CORRESPONDANTS

MM. Joachim BARTOSZEW ICZ, Sénateur ; Jean CZEKAN OW SKI, Professeur à  l’ Université de 
Lwów ; S. K O ZICK I, Député ; E u gène ROM ER, Professeur à la Faculté des Lettres de Lwów ; 
Comte Jean ZOLTOW SKI ; Docteur G A U TH IE R  ; A n to in e  GORSKI ; [G eorges  K U R N A T O W SK I, 
Secrétaire Général de l’Association Polono-Française de Varsovie ; Jean  RO ZW AD O W SK I ; T hadéb  
DE* ROM ER, Conseiller de Légation au ^Ministère des Affaires Étrangères de Pologne.



B a ip e  le  r O i i  des S i ic ié s  C o o p M e s
(Bank Zwiąsku Spółek Zarobkowych)]

Société Anonyme fondée ęn Î886

Siège Social : POZIMAN —  POLOGNE
18, Plae* d» U &ibtrt4 (PUe W olnolei)

Capital Social ; 600.000.000 Mp. -  Réserves : 450.000.000

Succursale de Paris
Adresse Télégraphique : 

Bexeteseb-Paris
Téléphone ; 

Gutenberg 77-08
S2, rue Sainf-Lazare —  Paris (IXO:

EFFECTUE toutes opérations de Banque 

OUVRE comptes courants en francs français et en marks polonais

Service spécial et conditions particulières pour 

toute$ affaires avec la Pologne. 

La Banque de l’Union des Sociétés Coopératives est
l’ institution bancaire centrale du groupe le plus important des 
Banques Coopératives (Banques Populaires) et Sociétés Coopératives 
établies en Pologne, dont le nombre dépasse 430,

A g e n ce s  à  P ozn ań

Plaee de la Liberté 
(Plao Wolności) 2-8

A.lejellaroinkowikie-
go 26

Jsri^e», ul. Dąbrow­
skiego 49

Św. Laaarc, ul. Gło­
gowska 100
Gwarua 19

S U C C U R S A L E S
en Pologne

Bydgoszcz, Plac Teatralny, 4 
Grudziądz , K w idzyńska 11-43 
C ra co v ie , Główny Rynek 18 
Katovurice, Krakowska 7. 
K ielce , Kolejowa &4 
Lübun, Krak. Przedmieście 45 
Ł ód ź, Piotrkowska 75 
L w ó w , Jagiellońska 1 
P io t r k ó w , Plac Kościuszki 
R adom , Plac 3 Maja 
S o sn o w ie c , ul. 3 Maja 20. 
T oruń , ijeglarska 26 
V a r s o v ie , Jasna 1 

—  Jasna 8 
W ilno , Mickiewicza 1 
Z b ą szyń , Kolejowa 44

Ville libre dePantaig 

H olim arkt IS 

Ćtranger .

N k w - T ork A geney,
953, Third Avenue

New-York (U. 8. A.)
Pa r is . 82, rae Satat • 

Lazare.
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